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prenant alors que 3-es auteurs qulort étud.iét ces der-
ni-ères arnées, la question de lafenne kabyler soit er
professo, soit alans le eorss clrun exposédfens€mble tle
1a csutune kabyle, nesemblent avoirr botrsstlrce prin-
cipale cle ler:r documecltatiær; riend.rautre que Eanoteau
et Letourneux, sauf à y ajotrter quelques traite inté-
ressants, clu reste puisés au:r recueilstle Jurisprutten-
ce d.e la Justice française enpays kabyJ-e. Ils parais-
sert ignorer presque totaleæntlee resssurcescle Iten-
quête ethnographi-que. Ils oættent des traits essea-
tiels tLe la coutuse et en parlent coume si elLe était
partout la nêrre. Drantre Partr aucun nta pris Ia pré-
eaution cle reviser les te:mes tecbniques kabyles qui
iléflnissent 1es situstionrs variéesôe lafbmome per rap-
port gu foyer eoajugall lri leur sènsr nl leur emploi.- 

Or; iI semble bien gue la situation ôe tafemne né-
rite âe pastser à I theure actuelle au pred.er pLan ctes
préocoupations tle cer:x qui veu]-ent suivreet cæ1rren-
àre la vie et lrévolutlæ rritale du peuple kabyle: oir
en est la coutr.ue? QueI est le sort vrai tle Ia feme?

ie terte que présente læ FfCEIffi cle DO$IDIE'NTATION
étuclié, aux AFtiangellatr- et, i1 faut Ie précisert
chez les Àt4ener I[-eSeid, - abortler:n problème iupor-
tant tle la vie de l-afemne kabyle: ctest son importan-
ce qui mta incité à le faire précéilerd.es quelques re-
rnarques çluron vient d.e lire. Tousles{utetrrs, sars ex-
ception, quand ils traitent clu statut cle la ferme ka-
bylee mentionnent les eonclitiæ.s et ciraonstances cle
la conclusion ilu mariagel les c-ontlitions et circons-
tances tle la répucliati.one la manièretlæt lafeme peut
se cléfentlre contre Ia situaticoa hrmi.Iiante qrilui est
faite: par lf rinsurreotigrrr elIe se fait tannafeqt;
m étutLie ensuite Ie sort tle lrerfant clans ees alivers
cas, et crest tout.

Or, lrenquête qui stest qmclue parla rétlaction
texte gurqr va l1re; contrôLée en nn sutre eeortre
At{angel1at, ( Tawrirt), et sur quelques vérifications
faites aux AtrYlraten, tenil. àfaire penser que les au-
teurs tlont nous citeræs une bibtiographie succinete

-d.onnent u:re llportancebeaucoup tropgrande à ce tdroit

du
c[es
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Pour guider le lecteur, @ a voulu ôorner tltabæd
quelgues tléfinitiqrs plus précises qai mt été récligées
par un infænateur de lawrirt At-t{aqgellat.

ï,e texte sera coryIété par quelques pages qui rela-
tent des faits vécus ayet trait à la questJ.æ..

- HANOIEAU et LETOURI{EID(, ta Kabylie et les Coutwres
Kaby1es, 2eéditiont L891 z

Titre fV, ch. XIT, p.181, lDr renvoi d.e Ia fenn'ne

ch. rv, 'iffi"ïm"lisj*u",,
ch. XlfrtDeseûfants ilans Ie cas cltinsur-

reetLOn de |a fenrçner.
- lfarcel lfiORÀ\Dt T.e statut d.e la femekabyle etlaré-
f orme d.es cortr:æs berbères; Revue ô.es Btud.es Isl.mi-
quesr LT27t Cqhier Ir pp. 47- 94.
- Louis IIILLIOT, Iire réfeme du statut tte lafeme ka-
byle; LfAfrlque lbançaiser Supplénent, d,éc. 1-9jL.
- G. SIRDON, Institutions et coutunes des Serbères d u
lfaghrebr L9181llltrefll, La Kabyliee Droit p r i T ér
p.45r.
- L.SOUSQIET-IEFEVRE, '],a Ferrrn Kabyle, L919t p.9J-99i
p.104: la mère et lf enfæt 7 p.L26 et sq. : eoniLittrons
ile Ia répud.iation.

Por:r mémoire:
- HACOUIiI.{AI{PREI}3N, Etude flEltévolution des coutumes
kabyles, L92L.
- René VIGIER, La t'enne Kabyle, L9t2.

lliayzen r-At-l{augel1a t,
Novenbure 1947

J. Lanfry
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fI y a tles femmes euir ne sachant pas supporter caez
leur mari iles eonalitlor.'s qui leur semblent pénLbles,
sréchappent et revlennent 

-ebez 
lenre pareuts, Ie plus

souvent subreptioeænt. Cleetlà uneretra{te guir par-
ce quf elle est pratiguée à lrlnsu du næi, eet cotr.si-
itérée corme le fatt d.fune épouse rebelle.

Belqasm At-lteemeç
Octobre 1947

-In;\ DUCIJ O j.l

fl est prgsque irqrossible d.etrourver, en Kabylie, u-
!e Îerme qu:L sera restée en ménag€ toute sa vie avec
Ie rnême mari.

_ il y en a qui retorrnent chez lerrrs parents en aban-
tlonnant le foyer conjugal, nais y retornentr suttsut
si elles ont d.es enfants. Dtarrtrès, unefois â fuiten
ne reviennent pae et se rernarient. Certaiaes femes
peuvent avoir trois ou ouatre mæis successifs : rrnepegven! avgir trois or guatre usis suocessifs 3 une
fois séparées dh:n preucièr, les parents parviennent àfois séparées dh:n prernier, les parents parviennent à
faire prononcer-Ie-alivorçe et 1èrrr trouvent un partiet lerrr trouvent u4-parti
rlans dle autre famille. Çsrf,alnss : eontmemà-;cnotiâuei:
Iement en esoapad.es: elles finissent par morrir chez
lenrrs parents.

$e:*r gY âr3,=S" gsr-. qL:P ei4'gepararr_otl. leeqqp-@

Voiei_ce qul se passequand. mnwtrespecter lee nor-
mes trad.itionnelles:

l:- La feme-volage, voj.re facile, oitgurellesoit !0a-
riée, en vienÂra torjors àse reti-rerc[ez ses parents
car les honones ne gard.ent pas à leur foyer une- éporse
sans retenue ni vergogne.
2.- Jæais, augrand. jam.eisrr:ne épotrse en rupture ne

rentre seule chez ses parents : ilfaut qurr:nhome, son ma-
ri, son r.gsu-pèrê or unbeau-frère, lraer: ompagnee sril,s ha-
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bitaientensem.ble, otrrencæee Êeês parents si elle les a
envoyé chercher.

1.- IL -ost dc -règle, pour lafeme, d.ene passe retirer
1tiryorte. oir : cheà. sèe-- paq€Fts seuiemsnt, 

^ 
soi{son peré

our ps@ d.éfau!; ehezttes_frèIee: siellenrene pas, èlle
va cbezdes onclespat-ernele. rr arrive que lesiænes se
réfirgient chezler:r mère si elle habj.te-avec feur pèrèi
mais r si la mère stest rernnr''iée or sl erle s I est ettelnêmé
retiréechez sespsrents, elles ne vont pas chez-elle.

^{.-.Ihefemneqrri rentrec]rrez ses parentê y rapporte les
effets qureLle avalt æenés d.e chez-eux. penËonnè'ne peut y
fai.re obstacle. Sisonmarisryoppose par la contr'a;nte]
gog çè1e peut, recourir à r.me- eôàntscion ctaxàéè rte leé
lui faire restituer.
5.- !,aferone en eette corditisr doit sefaire wir Ie moinspossible:.elle ne cloit paF sortir êt. si elle IÈ fait

cg ne peut étre quren cachette.
6-- Ellene réintègre son ménage gue surrrintervention

d I rrrre d é 1 é gtt i oar de- p:rrd. r ho:oce s- ou 
-d.e 

nar àt oui J-.

lhais, _onévite.générelement toutes ces eomplicatisrs ;
onregard._e qvanttsui à lthonneurd.e 1afæilte et le res-te99-t alïaired.e jurietes. Lcs Ea\yles, (vslrs le savez),
préfèrent aller én prisor que de taiséà iâ nè2.

Voici maintenant cequ'il en est cle la loi frangaise:

^ quand une femre guitte scn foyer et qurelle a un en-
fant, garçon ou fille, tle noins- de tter:r ansr elle doit
normalement le prenclre avec e.Ll_e, que le pèré v consen_
te ou non 3 ce soin Iui est c@sènt.i par ia loi " A par_
tir cle cle'.rx ans, _Ie-peqe psurra reprènd.re fienfanli-a-
vec.cherge, pour lui, d.e remrbqrrsersa pensim, à môins
quril ne consente à reprenitre la mere.

_Q""+4 unefem'neaceouche ehezdes parents otr elle srest
réfugiéer.son flaxi oaiera tous les frais fè ;ôur oùr if
se p.résentera.po.'T enmeneT son enfant, ton gié lnaf gré
etsril refusaitr. la lol frarrçaise sauiait lIy obli,gér.

Iittrais, onne peut parler icidrhonneurkabyle ni de ttés-
honneur: Ia lol française est serlle o't cÀuse.

Les causes d.e la séparatim.- 
ti*;1- oi iies iæbe retærsrent-ettes ohez .-teurs pa-

rents ?
Cg peut être parcs que leur nourelle f e,ni 1le ne ler:r

pl-aÎt pas I que ler:rs beaux-pare-rts otrl eur maxi sont d.rhu-
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neur tlifficile; quelqrrefoisaussiparæ que lrenfant se
fait ettend.re otr que ler:r santéestdéficiente. Etpuist
tlansle noaabre , ily en a aussi tlont la cmdul-te làisse
à tLésirer. :

Ihr ho'nmer per exernle, peut laisser partir sa fernne
sri l  staperçoit qutel lenrp. ?as1e sens t le Ia propreté,
sielle fait négocedes biens du nénage ou ilivulgue les
secrets dæestiques; tle nême, si e11e nta gue ilesfLl-
Ies, ou pas drenfants du tout, si eIle nta pasd.e gan-
t é .

Qntest-ce qui incite le plus lesferrmes à recourir à
Ia séparation? C f est (de deviner)l rexisteerce dreervier:x
qui ctercirent à ttivider Ie nnénage par l tusage d.e scr-
f,itèges. 

-

Ilfaut dire aussiquer quard.son épouseprencl d.e lf âge
sans avoirpu avoi-rdtenfarrts, lfhonre estprêt à se re-
marier avec une plus jeune feme pour avoir des fils.
Cependant, si sa preuière épouse estd.frm cætoi'r âger
il-ne la renvoie pa,s ete1leê restentcleux à la maisôn.

Le beau-père et la belle-màre aussi peuverrt po'Jsser
ta ( jer:ne )- fmne à lafflite. Les belles-mères, -ftsu1 1.
mmtlesait àquoi srentenir surleur cqlter.- monquent
ct t affecti.onpour leurs brus, quece soientd.e braves fil-
les ou lLon. Lês disputes éclatent si, par saery''Ie, le
nari montre trop d,raffeetion pour sa femme, sril lui
f ait en cachette tle petits cadear:x: alsrs la vieille
est jalou:e et sj. eLleèst mlse an cor:rant, æ ssrb d.es cha-
nailleries aserbes clont le mari est le sujet ; finalement,
Iabelle-mère trouveto4jorrsune raison po:r évincen la
jer:ne épouse, sætort si ceIle-ci 1ui tient tête.

?surquoi Ia belle-mèxe en veut-e11e à la j eune éporsée?
Draborcl, clraprès ce quron d.it, enraison cle 1à nalé-

tlietion tlu Patriarche l{oé quiaraittlit: Survotre ter-
raiaccnrmur, j erépancls 1e larrier-rose et le goutlron, ( a-
ners lrrmcorne I rauire ) : êepuisce temps-là elles vivent
cqnle chren et chat o

Puis, (les,giefs peuventêtre quelajer-areferræ) a ôes
ennisg; qu| elIe arête en cachette des effets nénagers
ou srattardeà lafontaine; qurel le nefai tpas le l i t  c le
sabelle-nère oune lemet pas en ordrele natini qurelle
ne'lui faitpas gouier sacuisineg qa'eIIe nelasoulage pas
d.esa chargequantl ellerentre cles oharnps; qutellene lui
faitpas chaufferd.e lteaupour lesabLutims, tôt le ma-
tin, surtout en hiver ...

Le beau-père, lui ausei, peut parfois ctifficilement
supporter r.rae belle-fille m31 propre, qui ne veut pas f ai-
re le tiavail rles champs ni porter cles charges i rrrre mau-
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vaise cuisinière, unetravaillguse$i lebine ou attendquf ilfassenuit pôurpréparer leeorper; unefiltequi cot-
ported.es-racontarsr gulse pernet d.e petits larei':s ou
qui ne soigne pas son orvrage- ; rn beau-ière æ pqrt surtqrt
pass'upporter 'luesa belle-fi1le sorte-seule, ne ftt-ce
que alanÊ le vill?ge3 alorsqurilsaura apprééier en el-
leune aimqble politesse c siellene sait-pasd.ire. toutes
lesfoisgurille faut: Voilà, jevieæt VôIontieiet Bon-
jourl Bonsoirt Dleuvous gaittèt Qurllvotrs conÉlerre vos
forcest ellene parvienèra pas à lui plalre et baiese-
ra trè3 vite tlaàs son estiùe.
- tipé;1'"Ëi"&que les-épousei s'étoignent ile teurfoyer
àcause d.eleurl beaux-frèies;.quand clès disErtes écia-
tententre belles-sæuxs, certâins ne peuveai voir sars
déplaisirler:r femese qriereller gvec-la femore aé feur
frères celafinitpar ler:rfor:rair un préterte à la ren-
vo5rêr. Dtautres, parcontre, verraieàtd.run nauvais æiI
leur feenne s'éIoi-g:eer : aIæs, les altercations se produi-
sententre 1es dnages qui, généralennent, sépaxe;ltla:rs
habitations: chacuncheZ sôi, les clisputés ôessent. Ol
tlit I mier:x vautse séparer que d.ene pouvoir jnmnisagir
à sa guise.

Crestporrr cetteraison de mésentente possible entre
vieuxet jeTes que les Kabyles cherchent maintenant à
virrre loin ile leurs parents

Les jeunes fernmesne clésertent pac leurfoyer pour rme
simpletlispute entre belles-sæurs : ilfatrt ôutiiv ait eu
d.iscorcle avec les bear:x-parents, les bearrx-fières-or 1er:r
mari.

Voilàdonc I es ùiversesraisms porr lesquelles les jeu-
nes éporses .retournent parfois chez lerrs parents: il-n rJ
apasr drns toui ce que nousvenors cle ctire, des oblieationÉ
foruellesl hors le cas où laferoæ se conàuit mal-et en-
freintles loisd.e lthonneur. Ctest dono un fait très
rare qufrmeferme passe'sa vie entière au nâne ioyer.

Che,z l-_es At-trfiange1lat, notlelitgs d.e_ 1a séparation.
Itrrc jeune_ éporse qui se respectenr abanclonnepa.s scoa mé-

nage d.ans les premaiers te@s de son mariage.
_ Aprèsson mariage, rrnefillés&iarse, nêmeéieILe souf-
fre, saitse résigneret ne revient pàs en boud.ant chez
s es pare-nts clès les premiers nois . Le3 gens néchants pour-
raientdire: ellene vautpas ce qug nors croyions:-nra-
vggpas purester ultan ennénage: ôtesturemàte ! qui se
mêlerade lui trouver r:n parti, ma-intenant que Iiæ. va
partout hésiter à Ia ttenander? Aussi, les fâ'nil1es
respectables évitent cle renvoyer 1es jéunes épousées
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la prg.giè-re annéer de peur, si lron doit chercher rmenouvelle_bru, d.e ne trôuvei quenrimfortegui, lès gens
srétant tlit : tesbelles-fiue:sne reËteniË'as'ehéu eu*
1a prenrière nry a rnême pas pa,ssé r.ur ani

Quant ar:x fi11ee sans-cervelle, ellesne sf emabarrag-
geTÏ peg pour si peu: dès que ceia ne va pfus tout àïar-t a leur gré, Ies voilà parties : elies-retournent
chez leurs parents. Darî.s unefamillecemécliocre tenue,
si- la bxu coamet la moinctre peccadille, o n lui alitiprend.s tes-affaires et retor:rne droù tû eE senuet e t
cel? Parlg égard. po:rilopinisi, rrnmois mêue parriois 

-a-
ptes Ia noce.

I'niJe tl.e jer:nes fenmres.
De jeunes femes se rffug:ient pgrfgis chez ler.lr père

fliiissff HîeTf ff;#""irr#:êJ"î'3"1'î;u3ï"T".i:'
Que_vo_ulez-vo",t\, i} I en e tui sont mariées si jeu-

nes I Elleg nf arrj-vent pas à se faire à lerrr nouvélle
faqille : elles se sauient. Stilsrest trouvéquèlqutllrl
por:r lee menacet d.e couper_(le-beau-père ou it-nrîill
pourpeu eulelles nanquent tle tête, e]_Ies sréchappenti
salç trIus.d.e raison à larr^fi:gue euir s?ns celàr s€-
ra].t consj.clérée eorErle une fante grave. (Si elles ont
pri.e la porle sans plus de foræalités, c'rest, d.rail-
Ieurs, Ie père qui d.oit les ramener).-

Qri {-oit ac-compa€ner Ia femoe _quanq eIIe rentre chez
€_p,ârents ? -*-

Dtaorès Ia cotrtuue en viguarr chez l_es Aït-lfien€uil-
telr ia j-eune feurne ne perli sJreiirer--cfrà Jàn p"re
que si elle eet accmpagnée d.e son mari, cle son bêau-pete Ou d.rurl beau-frère.
- Ce- sont parfois ses paren-ts eux*êmes qui viennmt
Ia chercher si oa les â préveaus.

11 est absolument irnFeisable qurelre fasse seule re
voJ'-agie ou accompgs1ée ds_ntirnForte qui, &e si s o !r
mari à consenti à la coarfier à ce aiiuforte qui.
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Retour dtune mère.

LemÊarba

-"itne'ïe@it 
,Vori tes enfants, aprèe altercatl@. ayec

ses beaux-parents ou son mari, se retirehabituelLeænt
en @enant ses plus jeunes €nfante ; les pIr:s grand.s
restent sr:r place. Sous le coup dtune violente éolère
le nari rlira-pant-être: lu ntdnmèneras pas msr filst
nais elle doit obligatoiræent eqrorter 1e petit tant
qutil nla pas d.eux arre.

Sila femereflrsatttltesrnener Ie bébé, elle le ferait
tort cle même, àcontre-cæur, prri.squtelie est obligée cle
Ienourrir au moins deux ans: alnslle veut la cortræ,
pour une fille eorme pour un gargo:r.

Qgelquefoisr les parents cle Ia- jeune femne ee refu-
nt méchn'ment à prendre sous ler:r toit r:n bébé outvseSt méchannent à prentlre sous leur toit r:n bébé quty

a:nèneraitsa mère: i-lsse tliÊent : ouaxd.les autres' liaulquard.les autres ltau-
ront assez entemduront assez ent emttu pleurer, ilg vienclront d.r er:x-mêmes ré-
clæer1a mère t ogb_ign, stiLs ne viennentfg:rçlgcher:
notrefilleferaici ltouvrage sans être 4é1.angée t

Par la. suite, quantlle bébé aæatteuf, ans , lepère vieer-
tlraprenclre d.eses nouvellesp lrermener; mais, m ne le
Ielui livrerapas sanequril ait remboursé les frais de
toutce qurona'lra faitporr lui: sile père refusaite on
irait en justice et il:6r se confoluerait ar.lx tléeisisrs
duji4ge tle paix. Malsl tortle mond.eréprgnedlx ehicanes
publi.ques et nier:x vaut, souvent, pæd,re le relnbsure€mea.t
des frais que d.taller au tribunal.

Peu clfhmeslaissent tlesenfants d.e plus de der:x ans
auxsoins tle leur mère si elleeetparùiè: sile oère eet
absentr cgsont ses parem.ts quireôueilleroat lTenfant.

Si Ia ferme est d.rutl certain âse, ellene se remarie
pas: eIIe préfère sf oecupen tte sésênfarts, bienqurils
nevivent plusavec ler:rpère. ùr les lui laisse ssuvsrt
paxce qutune femeséparéede sesenfants jette les hauts
cris et se læaente à lmgueurd.e jorrnéee. (Aussi) tes
femles qui veulent garcler lanr progénit'ere se gard.ent cle
réclæer r:ne pension èlqrmæi:ellee préfèrent ne pas
savoir Ier:rs ènfants ar:r rnains cltétra^irgere.

Une fme jetrne, elle, aband.onneralùusfacilement ses
enfants pour pouvoir fmtler un nouveaufbyer êrr sê rê-
mariant : ses propres parents ailmettraient ôl.ffi.clle-
ment gurelle se c@rsacre exclusivement à ses emfarts
et ils lui trotnrent un parti, nêne eontre son gté.

Or trouve aussi parfois d.es femesqrinese soucient
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s'uère d.e leurs enf srte si ellee eæt renyoyées cle leur
ùaison : elles clisent: Nsus nremorènerona p-aa nos en-
fants: le flls du chlenr que 1e chiea le rnsnge.l

Qganô nne ferme est renvoyéer sril-s reneontrent 1 1  e e
ca.ez,

erælrd.une fe"r-e retourne chez ses parentst stétant
clisputée avec son nariou sesbeaux-parentsr resrcoatre-
t-elIe des gens en chemi:rr si ce s@t d.es parents ou
tleg a-isr ils les iaterrogero.t. Stilsse rend.em.to@p-
te que cette feme retourne chez ses parentsr ils Iui
conseillerort tle retourraer clans sa maison: guelquefois t
elle les écouterat d.rantres foisr ils continuent leur
chendn: ils refi:sent

De mêmer d.ans la maisonr srils se tlisputent etqufgn
de leurg voising eateorder parfoie il ira lee réconci-
lier: alonsr la belle-fiIle resterar ellene retourne-
ra pas chez see palents.

Clgp.-!f"!ion cle la fæ rengogÇ-g3
fuancl l:rle feErme retor:rne chez ses parentsr elle est

claustrée: elle ne sort mêroe pas pour aller à Ia fon-claustrée: elle ne sort mâoe pas pour aller à Ia fon-
taine. EIle ne porte pas les bal4n:res auff:mier. Elle
ne va oas chez les voi.sins etne peutles voir quesrilsne Ya pas chez les vo
entrent clans l-a coïurr

balayures auf:mier. Elle
ne peutles voir quesrilsne Ya

Si elle a des qrcles otr des sæurs mariées tlang
village, eIIe ne va pas chezerxr ear:f encachette.
qurelle est alsne eette situati@r ellene peut se
tettre aucut cléplacemente mêneôaire levois-inage tle
paJss ei elle voyageaitr m cliraitqutelle ne sait
se tenir.

Bien ourelles ne d.oivent pas sortir. lee fenr"es en
abantlon-de tlmicile conjugal aimentnrierfaire tlee vi-
sites tle dévotiorsr plusemcæe coneultelttles tlevinsqd
leur précli-rqrt ltavenirr leur diro.t ei elles tloivent
rallier leur foyere lerr annsrcerontun aouveau naria-
ge tlansua arrtrevillage ouleur cqrseilleront de rester
ôhez leurs parents. ùaig elles ne peuvent faire ces
visLtes que le Jolr tlu uarché eten cachette, tle façon
à ce que personne ne 1ee voie. Si les parmte sren a-
perceriaieert, iI porrlait leur en cuire: eeulese 1 e e
femnessclt ale connivenceentre elles et se proourentcle

L e
lIant
pe3-

son
pa.s
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nnrtuelleÊ garantiee.
Come les femres du vi[agevont entrorpes,à ces pè-

lerinages, quand êlles rencontrentr nêléé err: autrêee
une fesme en ruoture tle nénase. e1les lul dennsrdent:rme femme'en rupture d.e ménage, e clennsrdent:
0ù vas-tu comoe-ga? La-feméeh questioal sibi.en voi-
lée qurelle ne gartle llbre queles yeurpour suj-vre s a
route. répqrd tort bas: Nulle part I Aloars. 1ee autree
répIiq
rotrter répsrd. tort bas: l{ulle part t Alons, lee autres
rénliouent: Va d.onc oir tu trotrveras Ie bonheur I

Pourquoi cette fernntre ctOit-ellese cachel? Perce que
ce serait une infgmieque sespareurte apprennentqurelle
sort, surtflrt que 116r chercher (ttraborôcetrx qui vou-
tlraient Ia faire revenir à son foyer )r à savoir ei,
waiment. el1e va se promener.

Les irais iLe séjorr chez les parents.-- 
Ce-sont ses parents gui entiëtiemnént ung fille na-

riée et revenue à leur foyerr quila soigneaten eae de
naladie, gui fui fouralssent toutee d.ont e}l-e peut a-
volr besoin: lls Ia regardentcomqeleurfille ava4t son
mariage. Dr cae tle clécès, ce ssrt enx qui se chargent
de son enterremænt.

Si une fernme revj.ent chez gee parents pgurrneraisæ
de eaaté, non à la suite d.rr:nedl-opute avèc qui que ce
solt, eieet son mari gui paie les frais clont elle est
Itoccasion pour métl.ieaments etnarriture, à moins que
les parents ne se récusent fcrnellement, encorele ma-
ri fera-t-il bien, rnêsne d.alnce oas, d.e partieiper aur
frais pour une part mi.nine d.e per:r que aa feme ne se
croie autorisée à d.ire: Je me gard.eraibien tle retour-
ner chez un haunsie qui ne fait pas tiu tout attentisn à
moi quand. je suie -al ade t

fuand unefermrerevient enceinte chez see parents e t
quf elleaceouche chezeux, ilsfontle coryte rlesftais ale
son alimentationr -viande, semorledreb16rhuiler €ufsr -
et ils petrvent rnême ea ajorterguelquepeu oarcf est son
rnari qui paiera tortr bon gré -al gré.

te retour tle Ia fæ à son
Une fois tés re.sseitiments apaisés, lrhome qui veut

éIoignenent d.oit envoyer
d.e notables ou d.e msxa-

foyer.

reprentlre sa fernme aprèe scn
à ses parents r:ne cléiégatioa
bouts.

Après une altereation avec ses beaux-parents ou son
marir lafeæ peut rester (chezson père) tltwt à trois
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mois. Or, les parents d.ujeune hmenront pas envie d.e
f aire (eireore )- Ies frais 

-drune 
noce 3 ilspréfèrent re-

prendrèIa .'iermefeæ qutils avaient æenée chez eux.
Ïts se conéerient: nousne pouvonspas, ùisent-ilsr lais-
ser Ie fils sans feme: ilfautlrait lui en trouver nne
ou reprend.re celle qutil a épousée.

Le père essaiera tlonc c[rallertrsuver troisor quatre
homnes à qui proposer: Jemfenrstetsàvors: allez donc
tenter ttelruêaei à noar fils sa feme qui est partie.
Vous Ie savezr ceiteannée tout est horsde Prixr ie 4e
per:xdonc pasoffrircle nouvelles noeês à mon gargon. Je
nmque de' temps . . . les circonstances ne me Ieperuetten-t
pas... Et puise ctétait une bonnefi- l le j  iq +e retrou-
îerai pas 1a pàreiller polier bienélevéeet tout. Seu-
lement paq trèè patienté clè temps en terarps et, avec la bel-
le-mèree les rapports sont plutôt tièd.es...

Le nèred.ila ensuite les raisons et clrconstancesde
la sépàration et les autres: Ctestbien, ne tt inquiète
pag, nous nou-s en ohergeonst etr quancl notrehome sera
ieniré chez lui, ils se concerteront sur le choix du
jour : S I il stàgitr par exegrFler tle !ra}1er-pas plus
loinque levillager ilsi-ront Ie soir mêne et i-l y en a
qrrinrattend.ent p-as- lafindu narché potr parler au père
de Ia jeune feune.

Refus d.e retor:r tle Ia part d.e la ferole.
Si on a d.éjà envoyé deuxsu trois délégations d.e na-

rabouts orr C,é prud'honnes etque lesparents cle lafille
se refusent à ôe qurelle rejoigpe s6n foyer, son mari-
oeut volontairemsrt s tabstenird.e .!-ailénoncer comne di-
?orcée svant que lui-rême ne vienne à mourir et cette
femmre ne pourta plus se remarier.

Parfoisl ce soit les parenntsd.e lajazrefeme qui re-
fusent ite-Ia l-eisser repartir à moins que scr mari ou
son beau-père ne viennent Ia cherche! s srilsjugent la
ttéuarche ôd.ieuse, ta fille restera où elle est.

Si crest Ia jarne fæe qui q vorlrl rereni.r et que
ce sont ses parents qui sont allés la chercherr Pgr-
sorure ne se ôhargera 

-c[e 
la ratlener : m d.it a]srs : IIg

Itont reprise: qurils Ia recmcluiseert I
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,IIne jeune femme, appglée ?@+rs'étant unjorr ilis-
pulee avec son rtaxr-, celua-cr- lrLL cl.t l 3

- Ramasse tes affaires, tu vas rentter imétliate-
ment chez tes parents I

EIle aIla aussitôt préparer son bagage et rlit:
- ÀIors, vlens mraccompagner t
- Fais voi-r, que je regard.e d.raborcl ce que t u as

rcis d.ans ce coffre ...
- Ux bien, regarde I ùr dirait que tu as peur gue

jremporte d.e ton bier I
11 regarcla 3 nonr il nfy avait que d.es effets d.e sa

fers!É 3
- Cresttout ce que tu a,s? tlemantla-t-iI
- Mautlit soit ton sort t.". Ctesttortce quejepo:r-

rai porter: le reste, mon'père vienilrale cherchei cl.e-
IBIII .

11 était en colère. Après avoi.r enoore crié contre
elle, il prit ssn burnous et ils partirent.

fls atteignirent lechesrin.Elle narchait tlevant lut
qui la ffiivait rle près. Ilsallaient tousl-es deuxr les
sourcils frmcéso

Ils reneontrèrent d t abortltles horrnes qui clemandèrent
au mari :

- 0ù allez-vous come ça?
- 0h I pas loin I
Ils conti:ruèrent.
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Ils rencontrèrent r:n homneisolé, unæi dunari, gui
d.emanda:

- Oirvas-tu comre ça? Pas cle brouille, au moins?
-  N ô . n ,  c r e s t  s c q " ô n c l e ,  h e i n ! . . .  ( U )
T,es cleux honsresralentirent le pas et le nari cle Zoh-

ra raconta tout : -.- - 
- Soii 

""i"otnàbt", 
tl it.-Irautre : rentrez'chezvor"s:

la  co lè re  vous  passêrâ . .
- Occupe-toi d.e tes affaires, jetten prie, d.it le

marri, et nerci quand rêue ...

f1s rencontrèrent ensuite d.es fermes
mand.èrent :

- Où allez-vous d.orc ?
Zotva répondit :
- Pas loin ; juste chez 'mes parents.

qn:L leur cle-

fls continuèrent ler:r route e t renccntrèrent une
vieille fernne cle leur pæenté et qui demaricla:

- Otr a]'Iez vous come ea?- Ce fut Zohra qui répondit:
- Je vais ehez les miens. .
- Et ce coffre? tlemanda lâ vieille.
-  ie vai .s le faire réparerr ' i l  est ca.ssé.

Alôrs, elle cormençâ, avec lesforuules les plus so-
lenne1les, à. les acljgrer. d.erevenir sur leur.s pas, mais
Zobra lravait devancée et jurait 3

- Sr:r la tête de mon père, je ne veux plus y re-
tor:rner t

, Alors, Ia vleille, reprerlant la parole :
- Vovons. ne vous e,mballez pas t Sur Ia vie tle mes

enfantsr-vouÉ allez retor:rner I bes brouj-Ileries entre
rnari et femne, crestco!f,o€ ceqrel!onmet d.ans sor beint
entre peau et chem:ise :,il suffit de se lever porr que
e a  t o m b e . . .

Ualgrétout ceque putclire laviejJ-Ie feune po:r leur
faire changer ,J.ravis, ilsne voulurentrien entenclre et
pourmrivirent leur route: niilun niltautrë neclit mot.

Quand i1s arrivèrent chez lesparents iie Zohra; i1s
trouvèrènt Ia porte fermée. E1le frappa. On tlenantlacb
lr i -ntér ieur:

- Qui est 1à?
- Onrrre-moi . . .  C rest Zobral . .  ,
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Sm plus jer:ne frère vint ouvrir: e1le entra. Son
mari  resta à Ia porte.

Quand elle fut entrée, toui le mond.e lui ilenarda:
- -QUrest-ce qui tta'nène? Rientl.efâcher.xr, auuoins?
- Non, rien.
- Ari est-oe qui tta aceomtrragné?
- Lui.
- Où est-il doarc ?
- 11 est devant la porte.

Sa mère sortit et trouva le nari tle Zohra d.ebout
devmt la porte:

- Bienvenue, (non genttre ) : entre tlorc : ne reste
pas à 1a porte.

- Je suis pressé d.e repartir.
- =_çurest-cè d.oac qui v-ous amène cmaega tous les
d.eux ? Rien rle €Fave ?

- Nolr ça va. Elle voulait vous revoir : qutelle
passe quelques jour,: d.e repos chez vous.

, - Bopr eh bien, viens. naintenant : entre mangecc
quelque chose . . .

Non, par Dieu, erest {mFossiblê t . . .  Jrai  t le la
Desogne.

Lrhomre pari;it. La mèrerentra àla maison, firrieu-
se de ce qgg son bear-fils ettfait fi d.e ses-invites;
et puis_r elle- ltavait biensenti, lui non pLus ntétaii
pag-ge bg4+e. humer:r : ctétait s'àns cloute, pénsait-el1e,
quri ls stétaient pr is t le beo, Iui  et  sâ f i t te.

llout ile suite, celle-ci racontace quistétait pas-
sé. Sien strr-pauvrette, ilnty avait pâs cte sa fairte,
i1s le reeonnaissaient :

- Reste tranquille, d.irent-iIs : Dleuæangerales
choses au mieux I

41olq, quand les gens _elemantlaient : trfiais, polrquoi
nta-t-ellepas voulurester? JJs répontlaient :- 

-
- ElIe est revenue parce qutils ne stentend.aient

pas . très _bien : Diar lui eard.e orvert-e 1apæte cle ses pa-
rents I  El Ie a son père, el leasa mère.-Depuis quf el_le
ç9t !g-bas, elle est clevenue maigre c@re un clou. On
tlirait qqtm Ia lui- a d.onnée por:r qurelle soit sa do-
mestique? hrfin, elle a bien èncore des père et mère?

_ _Zohta, e1le, vivait renfe:mée etfaisait ltourmage
tle 1a raison.

Ifiais, voi-Ià quen trois mois aprèssonretotrr, son
narl fut pris d.e remord.s.
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IL prit alors à part tnois hrrnrrpsr ites g'nis d.e son
père. èt teur décriiit sa situatiæ:-

teI tleeraniter sf il accepterait quro. me rende safllle:
vou,s vous conngisgez bient vous et lui ...

- &rtendul d.i:rent-i1s: nsus notrs en chargeono.

te soir, même, ils cl.écittèrent d.ry alIer.
Arrivée devant Ia pæte, 5,Is appelèrent Ie père tl.e

Ia -ieune ferme:-- 
Hér rxr tel I

-  V o i I à  t . . .
- Sois re,Esercié Dqrr toneûEess€meutt Pourrais-tu

sortir un mqnent ? 
'

- Soyezlee bienleuus I Qrrtest'-cequi vous uène? Il
nry  a r ien d.e cassé?. . .- - Rien, et puisses-tune trouver jsïrnis quele biæ.t
Ce qui nous amènet nous te Ie ctirons à lrintérieur...

I Bi-envenue à-vqrs... Àttetrd.ez tlæcl ie reviens.

f1 alla d.ire aux fermres :
- Balayez-nous cettepiècer là-bas! ily a ôes gens

qui sont venus me voil.
- erd sont ces gens quiviennentàrmeherre pareil-

le? Ahl nous srglmes propres t
- Cfest un tel. Jerfe sais pas ce quti l  me veut...

T,esfmes balayèrent, étencli.rent une natte. Le pè-
re alla tlire aux autres 3

- trtrez ctonc.t
Ils entrèrent:
- Soyez Ies bi€nvenua I leur alit-il.
- !fierci ile ton bse accueil I
- Asseyez-vous clonc . . . Que tlésirez-vous ?

Le lremi_er né*cliateur: Par ]ieu et -par- If intesrcessi@
ttu Prophètetle Dieu, nous s@res

venus por:r quet si. tu veux bien entendre raiscrr nous
ræniæs ta fille chez elle. llieuxvautconetruire que
dfuoIir. I1 peut aniver à tsut lemæd.e dragir par un
embaLlement 8Yêug1ê . ...

(Zobra, d.e ltautre côté tl.e1a porte, écoutait. qrand
elle entend.it quril srag:issaitd.teller ellererrint tlans
la pièee oùr se tenaient lesftæs etleur ôit en pleu-
ran t :

- Crest tle moi qufils parlent t lls gtimsgisent
que je vais retourner obezoe saftrrage I Brbiene je vors
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le jurel je ne partirai. pas I fu poutait me corper la
têtet Si cela fait plaisirà-m Bère d.raccepter, cela
mrest égalr nrgis ie-ne retor:rterâi p"s là-bàst.'..

Sa mère lui ùit r
- Taie-toi d.onc: ce nregt pas ton affalre 1..-)

Le père: Voità oir nors en a@ea. mais -i rai ltimres-- 
sion que alanacetÈefæL1ie æ. né aoitmg-troD

espéren ta staSiiité. Ibpriaqu'elle est là-baô, ctest
r:n fait, - que Dieuttépargne rle tels sorcis, et à notrs
tors t - c rést rm fait qutelle est tlevenue rnaigre conme
rm clou. Elle tfavaille e@ne rmefitle cle ferue et se
fait malgré tout traiter d.e pareeseuse t Dr natin à u
soir, des reprocheset, paree$rtellelui répond. rrn tout
petit peu, il fui dit3 rqrnFqge tesdfaires et va-tren
chez tee parents I
Le nédiatenr: Bien str, naigt pour ce qui est du tra-

vail, tortlemmde tloit trarailler ; et
puis, cregteoriuârage, ilest bienjuste qutelle y tnet-
te sa peine: elledy perdra auoun mérite d.evant Dieu.
Pour ce qui eet tle 1r avoirmise d.ehors . . . ehbien, nti.upor-
tequi part ee lqisser aller à ûire à sa tet'-é : jè ne
veur plus te voir.. .
Le pèie: Oui, on dit ça, maise ltrnni, je trouve q u e

crest exagtéré. JeIe répète, i lnry apae df es-
poir qurelle reste-lqrgteupe chéz ïi.i. 11 vaut d.eux
qutelle reste ici mainteorant qurelle nrapas d.renfæts
querle lavoir enræner rme ribanbelle æorochée è ses
troueses. Ellenfy retoirnerapaBr erest iq'ossible. 11
vaudrait mieux qurelle aille gard.er lee ehèyresl Jlai
4g qqoil moar cherr lafaire nnngexet jeae suis pas fa-
t ieué drel le.
Ilrttesnédiateurs: All@s, nettem.balte pas. Cenlest paa

1à oeqgtm ôoitôire quand. m est-de
bonsens corme toi. Leg hmeegrivorlenttn nariage&ra-
ble pour leurs fllles nraccgptedDas de les voir remenir.
Sitù avaisété raisonnable, cteêttoi+fue qui Iranrais
recshtluite aans quensua soyms obligÉs ôe venlr. Sanhai-
tons mlintenant qurelle ait desdante etqurelle res-
te là-bas. . .
Un autre: Je vous en pri.ee gela sqffit. Laanit appro-

che : nous so@eé fatigués: allæs noua eqr-
cher. Allmsr yanous chercherlafllle 3 nenoua lrets pas
dans ltembarrasr sri l  te plaît. . .
Le père: hriss€nttorjorrs tes d.éeirsse réaliser, uais

co4rtez-vorsla luirnnerner. aujordrhri? Dans
quinze or vingt jours, elle est capable de revenir I
Undttiator : Itrais nolI I[eulrri- domera clerester lmg-



I

's;eqg

1s1oeQfu-aaap 11uttppTqqeû ruahna.f, s e'IpTs V'te.[eru[V

'1eÀn-ppe unf-uaIrTJces'unf-ua cegasuaft e TFB
-ssB ttr[rrrBl i-s eru3euBT 'J1ttr1a-s Tuue3I ]f]pp V

'"'r1-ef,eu3eÏ-Tp 'e.re ulggaui ,l'e -rn tlclc

-bel tTpls e lQ,'rte-xJ 'setteuue !{nlue 'efgeu 3 unppalT-pp
e1 1 1pu.fs ÈI p 'Tuï{aN '1pe-Jupqel-r

nef uàfCf0retlal .rn sfi'ua.nuu-ef,euea1-rg'uapluu-re-feufv

''uasdnl, tqbbal
=rr B 3sT-reJJ€n3sâfBs.rulqelf ec N'pâ-!{tum €u TaHTJ
'ueJ.ra.f I e,l"e 65a4 p 111.f 'uef Tcc BJJessa.[ I Jn JûIET'I
'lUeqJBn-p,B sJ? uleqqeb Jn uesuua-ssa.f,-1 lluunppe ue?
-BelT uze?tT ;55e4 ure rIesT-Te uaze8ra.(^ueJp
-pe{ rfi-Jnpqai p T6581I'fue116c Tqqâg nzfte.fpv'te.ferufv

's-3ap ere ,l.1.fea rn ! 55e1
eÂe nce p ,Â,Tes tTpTs y ; uaNfaÂIl s{411e seft '1eqfiqe BÀB nCB p ^T3s 'TpIs V i u411"^I1 sào'+'+I, suH - 

Lt,!{tuuld
p 'ÉJs te.tn{{at .In '(çT) TefnTfI s-plf Tilg-pp eÀe 1u

..-se.rr 
"ï-"t'àeiepp 

?r€ l3sof Jn pnls e.ln1 u-tbbe?1€ JifI
'Tll 'se1Qa lTppousl sa-lnÂ celn 'rp-Â11qq 'pez

-T l?en 
tÏpTs e '-ueeu?1 '14traSSa p 'eTI9 urebb 's-"qBg

-11.1 uzep.rex rB urebb' eq'esuel-;"liH"'iï,iTiil":I 'r{a11 Bc r 'fdqaû-Jnl : uaptiafle set{ 'sr-.uefittre

p-:uJppau ilp uourppet 'tupa$t ru3auer 'iaptw '1s.f@y

iur-fle1-Int WnJ 'uf-uÊf1lecT pepa se-u1.f 'f1rp erple
,i,t"*i-d inu.râl (Ànrmeusp Tppeu-ueqs3 i e.re^Su1pQa1 -rn
se-Jcbbe.C 'ue:p1e p €TO 'lI{eTTaJla.+B uappot{t 'lenusamt

=me le,tnr ( ileiireur rqqeû-àerÉar Ie) ià11ef, 's1+eQ
-qe tTF.f uaàlet Use-ffiàg 

'(?r) lrppâuel s-Fap
cBIl3 tusE:eg1euet1t1e"ùàeue1 

tIeT{T eTIe-FI e>tltV's-Bcleg

( "'i u1-1,tecca p 15ôeo rFBr j BJnl letsns -
: sef,-euuel s-€EIneI

'l'i we ,1,1eÀn{i Jn ruT}p{eu p €ru I e-re ,['1b
-ce Jn teqeqlaqbaf, 'se.f-enr4a.f Bn in'atlêbnuda&eal

8eBqrssEâ'I



v uenÊarra

tenrtr's chez elle et lui ûtera ltenvie de revenir. EIle
est-grancle fiI1e malntsûet gl iloit eweaeer à être
ra:-sônable? Toi, nrattache pasbopdtiryetanceà tou-
tes ces vétiIles : le lion 1xg 3pmeFge pas cles f or:rnis I

Le père: Par l)ieul et la'bénéttictionanProphètet quancl
il ne srest ag:i que d.e vétillesr jtai- patien-

tée mais je ntai jqmeis (lonné raison à rna fitle et je
lrài meme-tancée de surcroit. De vous être ainsi t[é-
rangés, vous me faites unpeuhæte. Vous ne ute cleman-
dez pas une chose iupossibler a1@s ...

r_ to" 3"t*:9*J,gqs : Tuasus-éviteg tme coarfusion :- qtre.-* - Dieutrépargnelahonte et te tLor-
ne tout honneur I Qutlt te garde tesenfar.rts... AII@,st
en route maj-ntenantl ... Et taflll-er eIle vignt naia-
tenant ou eIIe attencl ûernai.n natin?

Le père : Restez d.one assis 3 vous s1lgv, arrnoins, pren-
dre r:ne tasse de café .. .

Totrs : Non, merci, merci beaucoup

Ire pèle: Je renvoie ma feme si vsug partez sans man-
g e t r  t . . .

fls stassixent d.ono. Duis, tantlis que les hoilmes
conversaient, I,es femés-sraitivèrent èi ta cuisine.

La pauwe Zobra pleurait: tout ceguf onavait tlit à
soi sujete elle l ravait ententlu. Les autres essayaient
de la faire enra€:ex i

- Paurrre petite,t tlisaJ.ent-ellesl tu vas retrouver
tm nénagel II va te falloir encgre trimbaler toutes
tes petites affairesr corrrme quancl tu es venuet...

Elle réponcLalt:
: Qpenbn père ai]te ... I Je neborge pas t Je ne renF

pæterai pas mes affalres I

Le père, luir entra porr tlire aux femes:

gonper ... Toir ya xaûagsertes affal-
al1er te næfærlre ailleurs t

- Préparez Ie
res et puisses-tu
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Zobra, avec la'nanaeiJ4trécatiær refirgait cle paltl.r.

unis Ie père ne vorlait rien ecrtenclre. Lee fæs
préparèrent-sm bagage. i

fuanrt les felvlmes eurentachevé clepéparer le repas,
Ie père Ie servit à ees hôtee.

Lorsqurils eurent finir ilgse répondi""ot en béné-
d.ictiors à son adresee 3

Le méeliatarr: QUe D[eu te bénl.esee a','ri t qrlllte d.onne
tltêtre tle tous craintet honeé I Que tes

avis soient utj.les à toue t Que ta bourse d.eneure tor-
jors corme uiræuleusatent -potrryue I Qr,ilnty ait ja-
uaie porr toi tle d.éconvenue t

Lee autres: Âinsi soit-il t trouangeà Dieu, Seigneurcles
mond.es t

Fls se mirent en route. Lapanwefilleetétait char-
gée ile ses bagages. Elle avait beaup}eurer : d.ans tout
cela. elle nravait rien à voir: elle ferait selon ce
qutavait rtécidé soar père.

El1e uarchait en avant flsg trorlnrËs.
Arrivés à Ia portel ilsfrappèrent. Le mari de Zolr-

ra vint ourrrir. 
-

Ils entrèrènt; .'burent rm café et se féparèrent à
rentrer cbacrm chez soi.

IL 1es accq)agna jusgurà la rue et itit:
- Je vous renercie.

fl rentra.
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Une toute jeune fille, Eariza, aussi jer:ae qul
peut lrêtre à onze ans, fut clæanclée enmariage par
homre pour sqr fils. Son père, drabæè, refr:sa d.e

on
un
1a

prmettre, puis se reprit, mais en d.isant:
. - Bqr, je.vous ]a pro4elg; etle rti"", cependnnt,

chez son mari que lorsqufelle aura quinze ans.
I,e futur beau-père réponttit:
- Crest entendu.

- Le nariagg f-B! conclu. On parla de Ia ilot 3 m fit
réciter la bénéd.ictionl sans !lus.

Six mois srétaient à peineécorlés. Ie beau-père aI-
la trouver Ie père d.e Fariza po:r lui tlire :

- Jrai lrintention d.reuorqrer tagærine puiequretle
êst rna belle-fi1le.

Mais; i I  réptiqua:

- Non: ma filleest encoretrop jeune: eIIe ne peut
pas travailter et elle nf aïra pasfê cæur cle se sêpa-
rer de ses parents.

Mnis lrautre voulait à tort prix lrintroduire chez
fui à titre de belle-fi1le: iI iérrrrit une ttéIésation
chargée d.tamener Ie père à accepterr ceà ouoi cé der-
nier fut dûtoent aænê, non sans qutil ett 

-d.éctaré 
pu-

bliquement :

_ :-.Jrexige cepenclant ile toiqurellenrai.lle pas à Ia
f ontai.ne, qu I e lle ne pcr te pas tte charges, qut e11e- n t ai} le
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Quand elle travqrqa le village, tortes les ferrnnee,
en la voyant, se téléphonaient:

- Voilà tr'ariza qui passe, retour ttrerpéctitiæ. na-
trimoniale 3 sa mère nra pas inrUt:.é Ie troùsseaul

EIle ntétait pas encore arri.vée chez eur que tout
village en avâit entendu parler grâce aux 

-cancans

ces d.mes.

ftrit joursl- dix jorrs tsut au plusr- alrrès son
retorr, Ia fsrnille tle son mari dépêcha rme iléLégation
de parlementaires à soa père.

Fariza rejoignit son foyer. I{orsanspler:rer, Ia pau-
vre petite t Elle nravait pas dutort enviecle repartir,
mais son père nraurait pu sans rougir faire af,front à
ces uétliateurs: il avait d.onc accepté et le groupe d.e
conciliateurs I I avaient emenée.

Cela lui a enlevé ltenvie de rervenir: el1e a nain-
tenant quatorze ans et . e ,r lrrlê filIe.

Elle nra plus qurà rester chezelle en se 1$gignant
à son ualheureux sort et tlans lrattente tl.e jours meil-
leurs.

1e
cLe
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(5) d acu-yas ten, (si les gensqutelle reneontre) Lui
sont quelgue chose : parentsr plus

orr moins proches.

(6) soit, le jor:r du uarché,
mes valicles sont absents

Ie jour otr totrs les hon-
tlu village.

(7 ) on dit alors s a ! yeeeeçben, lemæi, noi'rtenant ses
tlroits sur sa femoe, lui r6ouse ledroit de se re-

marier.

(B ) awer te$ujjee :
amnar adyejjujjeg yerffi-k, ârrmar at,ejiujjeg t,ara-k !

aæenne{la, mlâratedfee, (mr ara teffe'fl,-hjjUjjug ta-
ra-s, mehsub i!êf n-ezzerriea Xuyr ur yeqquf âia.

que ton germe nepousse pas, que ta tige ne se d.é-
veloppe pas t pour un p1ant, quancl il est ipartit, sa ti-
ge crolt:  Ia plante a pris, el le ne sèohe pas.

( tara : le motfait allusi@ au cou, pris colrle syæ-
bole de la santé au sens dSmemique. Ondiialt, d.arrs le
même sens que awer tejjujj"s , attelme{ tara-k ! atteq-
qaç tenSleft-ik ! )

(!) deg-ciwi ig-e$ili:
iciwi d ayn ihuz wagius d asawen, ger eljella n-eb-

nadem d-lehwayej : ayeh yebya babis a t yaf i-iùendad,
yellarra-t yeç-É, abeeda tilawind-yeryaçen yellusun i-
jeIlaben. Ma yeqqin ebnadem, 5rnyal yekker, ma ur yer-
ri ara lbal-is t az-4 yeyli wayenyellardeg-ciwi-s mi a-
ra yeknu. Day-nella1 amennuf ye$li miara yerftbnaden;
ni $-beddel taswiet, adieeddi, melisub adyeyli.

iciwi : partie située au-dessustle laceinhrre, en-
tre 1a peau et les habits..On y netce quel'on veut a-
voir sous Ia main, surtout srilsfagit d.e femes ou de
vieillarcts portant gand.ora d.e laine. Quantt, passaJxt
de Ia position a.ssise, on se lève, si lton nty prête
attention, on laisse to!ùer ce quisty trouvait, en se
pencharrt en avant .

fl y a dispute inévitable quand lthqmme se laisse
empcnter par la colère. Ses tlispositions intérieures
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cmplfuent cléterninatifr ezzaTLa, d.onc tlépor:rvu drar-
ticle assimilS )i ezzaLla, ôanmage, canrsetilun clmage:
passé ttans le kabyle sousfome clfuncqlexe traité en
fémi:rin.

Lrhome en colère est aveugle: ilne serend.pas mp'
te de ses actes. Ol comtparfoisr flqnsls colèrer des
erreurs monstrueusest au point cle perdre tout contrô-
le et les conséquenees tlésastreuses senblent inposées
par la sulte d.es choses. Crest ce que tLéelgne ce ten-
me : circonstances iqrétuanses et violentes qui. ser
blent poussex toujor:rs plus loin lthoailre en colère.

(14) ulac deg-s taneddit:
qqaren tella tnedclit di-l}iaja ml ara d yil d ayen

idurnnen i-bda.
Baba-s en-teqcict-aÉi yebYa a sen yini i-yejnayei-

yeu de!!-ebban udeÊÊal-is ur teznir ara ye1li-s atteg
eddunnit, mehsub ateqqin i'Ma.

On parle d.e tsoirn pour quelque chose quand cette
chose chrre jusqurau bslrt.

I,e père d.e Ia jeune filleveut ôire anx parlementai-
res que sa fille ne pourra pas srbabituer à la maison
de son gendrer tlorc y dmeurer torjo:rs.

(15 ) i i luial :
tanettut, mi ara dd-awi s ahl4an eæ-baba-s dderya

ÉËer$az-is, llasen-tl ZqayLi yeff:inawlan n-etmettut :
arrac-enni fûhen d baba-t-sen; ddan d-yema-t-send ez-
zayeô $rr-ebwal-ennsen : $usémn d rj1uial, amalcken
yellawi uneËlub iyelvasen yiA-es ennig ellebsa-s.

Qrantt rme femme emène chez s o n père les enfants
qufelle a eus de son mari, ils sontàeharge à ees pa-
rents : ils tiemnent plus ou moins d.e leur père; c rest
r:ne charge superflue qui arrive avec leur utère oà e z
ler:rs oncles. On leur appllque leterue qul évgque les
pentleloques d.e vieux cuir que les f qrs portent p a r-
dessus leurs habits.
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rivée soeroer : on. aura donc : n-temoerqert. tde ll#e.
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Le red.oublpment'ccnnpldt QRQR passe enfin àltincomplet:
QR@, signalé Également eri ara6e ctialectal, . avç)c 1è nê-
ne séns.-Pour finir. on trouve à timoeroeèt les e n s
d.tr.m nom verbal. rirfupétuosité. brusqué-riér. ce qrri amè_
ne à ibrisure dé préôipitatioir. bris-ure rapid.e ét fumé=
tliate du vase" : ôroù Ie soubait 3 a & vefh-BeÉËi tilpr
ubuqal en-tenqeTs.eat (ou: lbmqeTqe€,t) rqr:e Dtéu ttenlè-
ve Subitement 

-tté -l rexistenoe !r

. lfP,ril-Ln"iôi I -ryP$ 9:l^19-prs!ier évènementtJ?*:-
ni-ère rencontre du uatin. considérés

courne bonne ou mauvaise augurre. tf expressiônaployée i-
qi, en plus.de lraspect coùjurat{fr-ômporte r:n.cbnseil
d.e sagesse g une-Personne respectaDre qur se ralstse em-
porter pax Ia col'ere.

o ié-glla..: _g9ælgÉ_ tghb.tll:-g.Lca1 : lire, arruoinqær-
c a l r e t m i e u x

cercal 3 .ion clit du ua1 ele nous sans que nous nf avoæ:sien
fait tle repréhensible: qufen serait-ëe si nos actesFrê-
taient à 1â_cri t i -que: la nouvel le ep arr iverai t- jusqufà
... Chercbel.:t ori ait aussi: abellr ayn rrl: neltlimr a-
$elli ead. ma ?Tær-ayt aclyawe{ lé[bar cércal!

o lirmer massi rl hab hab... *i 3itr3#ffiS"Ë:Sïfr"*:tt
les coups cte fusi l :  au-temps ol l  i I  nry avait  ni  chiens
ni fusilsr - lf ogresse d.évaqta!! les ua.iso:rs et- les jar-
dins : la rirême éxlression tle ttépit stsppligue à r.rne per-
sonne qrri,.voulant co/Blettre une action mqva.iser nren
est emËèchée que par Ies circonstances extéri.eures.

a q

o e1Ëa3!e tazeggayt: "s?1s aucun tloute, Za.ina.+ous fe-

' iffiffi ""i î t Ï " :*X3Ë3'" Ëf" t3"ËX3Ïill Btfi #i:
ter -ô'oir les-exlnessions 1ba.!I azeS$ay, tilufa tize$-
gaY ln r . . .

o neSa d baba-s i fulien... Veuillez lire iruli-en.

. ?dlg, .L::.:9 ql;-l-sp .qi r"rh. . . g :TI93d parfois d-
e4-nuliey Dour ad

en-ruhen/: tle même annuh pour anruh.
Lioccàriior tle fête à-laqueUe il est fait allusioar i-

Fir3lt, 
plus particulièredent' Ie retour tle France des

S. S.FranÇois
Fort-Natioùal, Uai 1955
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BBUJE II

Lwa1din, d aya ifazen. IEad i ten yesean adhæ

den Bebbi i{ ed+ass. Anda Ilan, elhem wer yelli.

Ula ttame$ut, mi-ara ! faV elhe'nm reY tella di =

thif , mi tru, win tufi{ ur ye$a$addeg:sBebbir {ctapx=
as ltan : A wi ! fufan yaf acne$at : baba-s, femra-s1

aqeffu ggirden ltsf-es !

A rtafe{ tanettut tenteff de[!-e$janis, a lûn et-

Yid c ni testeqsad na tesea baba-s ed-yemna-s, ma te{-

lla-il tesea, a s tinid : Aha tara ! Ula-y-yeç eùged a-

tebl i-wnl-irtrr kem yesean babaa ed-ym.n i ff ara

nrY? A ye}li, ma tesker, teslteri ma ulac, alye44 a-

buslter !

Ànef tura ead i-rvin neûôfen. Ur yeSif hedd imaw-

laris i-bda, gen-cwi! ed-rrafas. Ilmt' d ayen ô-yef-

{eI Bebii fen-ay r trIdir, idir, leqçaç-enneY d aga-

dir. r Lameena lmnt un tesei l$etyaç : dtull-lta, m i

ËËden rmssaris, adiçuh, ra d e[ufanr wa d ilengi, ak-
-  1 -
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ken ltan i zit-ejjujjeg, wa alcken itan ô-yelti allpis

Yf-eddunnit, wa 6 6]eilmâs, wa d atrfaf 
': 

ur eediln ara.
Ye{hail ellan yigad, nsakit, ite$en yiwen.aef ir

sin si-lwaldin-ennsen akken ltan ara i$illen yç-eddun-

nit. Ac-Ital i if-yejja baba-t-sen diddullr rey ûiknal d

iwdieen, neY yenna-t-sen ara tn-iil feri,jen ry-zaL-iten
teS{en. Adyili Bebbi yid-sen ! ur }issinen lem}libba

l-lwaldin !

Wigi hseb ltan msakit a ten ebduat tlufa si-t,engi :

adelwaheqfen ; anda ddan, adbanen ana di-SS1fa-nnsen,

d imehzan el-Iebda, ana de!!-awal-ennsen, ilina d anai

tuh, ama di-Ilebsa-nnsen iml ur sein wl ara serr yinin:
ô .

ur Sa[adut, wala wl aa yhuner fell-asen. Urasen ye$ak

yiwen talûint ur egçin, ur asen yeqqaf yiwen awal nr
eslin elyaci. Imcnmen, win tufid a deg-sen-t yesres,

Iuumin adaladen d.eg-s Bebbi.
Ma nnuyea-it ed-+ralebeeÇ, e?teln yaÊ a il-yrryal fell=

asen iml ulac yema-s neY baba-s ara ôryaIln awal-is.
Ma yella di-Ihem, a deg-s yenmet, lmiulacbaba-s neY

yetllna-s i'w-nl ara ô-ergagi tasa, a t-iil yessnlts a lu-

Éan uËan. ltra yeeunreq di-ççay, uryeseiwiara t-iô yes-

sefnrn si-baba-s ed-yema-s altin.

Yeçeeb wawal ertiggujelt ula i-tnesliwt. IÉad

Jresean elhuf f-Bebbi d.egg-ulawæennsen, !}aêaa"n aeg=

sen $ebbi atas naggi cwif. lûa nnuyeail d-agnjil n e y
yella kra il-emcaraken, neSif a s yeddu. yuf-agrrjil-en-

ni rmla a s yeddu y'uf-es ; ne$if a s Jrelmeçg elheqq i =

ne$a wala a s-t yegg; neSif adyeseeddifell-as elba?el

wala ad fell-as i t, yeseed.di.
- 2 -
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Lllaçun, diddumit l(amel, ka aya lt yayen yesea
tabburt, ar tiggujelt. I tl-helclcunyigad ijeççben i Ia m

sqqaien : tiggujelt ur tesei la bab la tabburt : d asif
ur ne$unezgar. Àguji}, ul-is dirna d amehzun: win t i-
luean adiru i  ! !aranalas s ulawn- ennsen; tkeççm-iten
tuussni yef-zik el-lhat; yeff-alken d-eqqaçen, ula d

elmrlayeldrat di-Ijemet, ni ig-emut'win ney tin ara
d-yejjen igujilen ileqqaqen, adrunt fell-as.

IINan+s : Acu lt .lrecfebnc,,, ay-aggur?

. yeff-udr-ik iban leyyaç.
D inetfi ueujil nesltin,

Ui g-elru, yegguni annaf.

La yelru f-baba-s yemut,

Ula wi i  s igen leqraf.

Adyeggel elnegget rli-tqaeefi,, adilin nedd.en yaÊ

ersen, ar eô-su-'1. teqcict, eny aqcic : Ay-ameezvzrabn-

ba I ney: A tameemzl, alreNmal .. .  kra ara yi l in din

a dd-iru, rl wi-beeilen ney ed wiqeçben, lgas adyili wi-

sean tasa bbuzzal

QQaçen : lJin' yeççan inawlarris yeçça rrebh-is degg-

iÊËass. gas a t inin: d ayen yellan. . Anek ? Ua ur lt

ibudd baba-k ney Jrerma-k, si ara kh ibudden? Maur k

ieuzz baba-.k ney Jrermn*, si ara kk Leuzzen? Maur lt

iô yebdir bab,a-k ney yerma-k, wi ara kk-idd ibedren?

Maurak yenni baba-;k ney yemn-k ur e!!a[ad, wi ara

k-t yinin? Ma ur yerri baba-'k n e Y yenma-k fell--ak

elmeccad, wl ara felI-at<-t yerren? Ulac am elwaldin.

Awufankan adi l i r  !
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liggujelt en-teqcict Teweef tiggujelt Ia ff-eqcic
teçeeb $iç en-tiggu- la f'teqcict, lameena igg-ec-
j e I t"bb e q c i c ban tiggujelt erteqclct, ur
teIl i .  QQafn-as : Arrac, aoyirdenË6afu4: ni yl in, ad-

ekkren. tJas adyil1 ieedda felt - asen elhenm di-tem?ir

ceffun-as mi neftfiçit,, adeençen, adezzuzfen elhif yef-

yinan-ennsen. YellaSnee ail-effyen, adifn igad yesean

ibabatn-ennsen ettyematiu-ennsen, ini iÊ;ujilen ur es-

ein wi ff ara $eklen. Ma yel,la wi i sn i$edrnen ecceff ,
ceffun fell+s, d lewhayen. Mi.A-eËË4 ufus-ennsen s i-

mawn-ennsen, a s-t errni-babis s-umutl u-lufa. Ma d el-

l3iç, akhn-eiuriQen: wie sert i$ednen, adecfunfel l- as.

Yedha-il elhal $uyadn ula d arrac mi ara sgujlen, mee-

Ri, ihi I nitni ori[ n-eccedda : mi tn efltan etmenlac n-

esna d asawen, adzemren i-yimarennsen: ur eclieen la

di-baba-t- sen la di-yenma-t.-sen.

lsyab en-teqcicin wehd-es : m i ggujlent, admnt

fell-asent ettjuç, adernunt lehjuy. À Bebbi, teylebd=

ay I A ! ebdunt etlufa si-tengi, awidmaur 9 te66i at<-

ken alanma ttneiç-is ! Mi neggiyet, atteggani ; ni teË6eÇ

yef-t izi rej jwaj, urycl l i  wi ara ! Jessieezzeîrwa la

wiara g resne?ren deffi-e$3aris, ini ig-essiezizen la-

wel-l i t ,  d elunldin-is. Ur tesel, mcslt int, wiara ybeil-

den fel l-as.

D areazney tame$ut, mi kkern ade'rmtenr itl-ejja-

jand leyl i lait l  :  taqcict: adelweççin haca f-yess-enn-

Êcn : a it-ejjen lehçand ase$af , akkn i lnellaten s*êy-

bel-ennsent.

Tiguj:.Iin twaheqçent uladi-jjwaJ. Alckn i s eqqa-

çen: Aguji l ,  am leltneggaizi :  alaaeeç{i i  t  ineffqenl
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ffaca ma 1a11-is, yewt-it s-ubeqqa-ya, yrnll-i! es{a,
teffy-eil Lezyen, tesea Sçufa : tin, Fs tagqjilt, ur te-

t$uÇ. ara. Acimi lteqqçen tae1jilt ? Ini u,Ia rri g-iô i-

buddea. o

Lameera, ulannra neqqaf akka, tami arafnfËenel-
nunnin, aùenger eddunnit !r Ac-llal i tent yellayen bed-

dema fr-udn ef-$ebbi, imi ttaetrjilt. Deeeun yeç{e.b-

bi a tent inelleh. Qafn-as dayen 3 irni l[,agdi]t, tedeen

i-lhif , atezzinz r-yelgf-is.

Ui te6Ëed etgujilt s alglgaris, tnatçe$1-eildi-1nu-

mni.n, a s tjedmen ala 1$içi-wndenf-Bebbi. IJasfell.asen

a ! telfen nY a s $ednen elhe,m, a ! e$en i-wudn ef-Beb-

bi, imi ur tesei hedd. l,tratçeblleil degg-igad nr nessin

Bebbi, d amcumfell-as. A! feltden, atdullen, adrennan

Itandeg-s. Haca ma yneeei! Bebbi, tteddu di-çç$a-nnsen,

neY tew€eç. teraa-ten. Mau1ac, ôina ate$awi tana taç-
qaqt ; ar assmi ara il-ifeççej Bebbifell.as, ateseu ar-
raw-is ara s yessawalen rÀ yema! | atetu nca lleh tig-

gujelt- is.

Acini qqafen: ûiggnjelt s-yerh !'gnjulen nedden s-baba-t -
na-k ig-neeçenlgiçm s-baba-k? senney s-yenna-t-sen, ney
tiltwal s-baba-t-sen s-yennâ-t-sen. Ahlil! Yerveef y a Ê.

Lwaldin, ur ten yessaler hedd. Ua yegg[jel es-baba-sr
w1 ara t-iô yesnel(ren ? Wi ara zil Jrawin errbeh ? Meeni,
yef-akkend-eqqaryen, tiggqjelt s-yemna-k a l:nadem t$nlef ,
imi tasaretyematin t_\ulef i s-ynf-Bebbr itl-usa. Ayen?

Ma tennmt yenna-s, baba-s, na-zatr tetkaw telgrniçt uTekka
ggerma-s, mi ara tlye rnu 1a11a" s dya ya-m-bab, lbif si-Iji-

ha-s, d el{iç ttan I Bab"-" 
: 

acn yeufa mmi-sneyyel-
. g -



--LTj € s llo -o T T J uos T s a+duioi o.rprzeJ as TT
-+ned ored eT 'eTT+nuT qseit 6e.rpç,reur eunrp usT:î
entlenb <iqguege +a enmlêJ epuocast eun s1.rd ç['9p rt
T.r3rrr uos er,t. cas e,rocua secllsa,uaqulo+ €s ap JêT:i.
-L;rou êT .su-rlaqdao sap +uess1e1 ue al.nrou ç otTa
-+ueT^ axuroJ a u fI àeToc sÏlou-suosT? TonDJTtoà 'a+T€;; erT TTtb ou€u nê10 ?sêrC 'e1qe;redrno;, 

,o;i+ -n€ sT1nu € +saru erQu eTmrpuoT+caJJre,1 .rec rleF
-a sues rnaupu rm 1de arêJtr a? u-t1eqd,ro e.r1g '+Ttr,
uo,nb ec sq.rde,p'sTe_h âsêccTts_oT eJêrrlsse lTtTTTlt
eB.ra^QTgrT 

-Tnb 6a.rqd uos-np*ed elnb tnlaC 's+uer
-ed ses ep 9n311eJ sr€'ûr€t +soru rQ ; sec ss1 snol
srrap Jnêr{1em lenb s qTo+
eT R Are.u op +a êrQCr âp eo J o t
srog:red 3_e;a.u ap no e.rqd u11aqd.ro_
ep u-rlaqdro 

-e,r+e 
lnedug 1se 1;rnb

AP O n (r AJetrx 9P
aJl?rp r n ç-sn1i

uo-+Tp Toli-oJnod

'eu11eqd;ror! +.ros uos roTTqno €J
-.rriod ep 1e 31rreæTnos s.roTg'Tr€Ill€ttr 1uo;re11edde, T
1nb s113i sêp +u€uucp TnT rrê osTJoÂ€J e1 net6 ent.
e;rpus++€ 1e,ece1d alged e1 arpue;rd q,nb e_,u e11g
..lelcedseJ orr€J 9s _ç aÂTrr€ eTTa 6resodrnrrs ortr
-9irr--eTTê +uBqc€s 'enD no s9+uoÏo srneT -B- e.r++oul
-nos as R d.ne.*eg:a1e1c9dslæd seplerT eu ne16 eli,
suTortr€ .sfirâqleur ses € suoT+€TTTuInq saT +uoJa+no[E
1e speld s;naT snos +uor++sur €T sTr i aTTe ç .:mêq
-ï1?n 'sue8 selu€qc7lr êp zêqc êquro+ êTTa Ts tsTem
. ouuos.rêd €ru . eTTa,, nbslttd 6suo11e.r9?Tsuoc satreul
se1 rnod l+ref"*gp.re8 e1 s T T 6seqco.rde.r sep êr
-T€J TnT apno la.lfr:rue;r €T ep êTÂua_+uêT€ÂE sITrs
oûretrfi-.riê]o. op er'4 uaJnâT{uoq uos êTrb +uoI{cJBI{o êu
sTT suaTq op suo.Ë sêp +uos ec T s 's+uêJ€d-xn€ê1'
ses z a q c ogÀT.r.æ + s a eulleqd.ro erm puett$

',rel,roddns +a o+g+ €I reqJnoi €Jnes oTTo
6êaas1u e 1 € egn+Tqeq 'autlaqd.r_o oun +sorc ênt
-sTrl; 3 +rnesTp str sToJ,rcd ! sgltpnb sas se+no+ +a
soutJ3r{c s I s srio+ .ropJpS TnT aprrêTc € +uapusuê?
sT-ï + e 'eu11eqd.ro 1se eT1srnb ac.red luanastcg.rd .g:eruosserg+uTsgp .r n d .red rsaedxe.+uassTsTor{c
€T Uerc.uroc 'uepuoitr np UTJ s[ €rgs oc rsueE saÂ€rq
ep snld e.nre -f, 

i_trpT.,b_1.:?:TjiT,:1_j:9, . eTÏarp ,xadnccors rnod oTruosroct B
f,ru TT,nb ec;re.1 ;s1ræred su€s o++eTTTJ €T TsuT€
uo-+-asT.rd.au ronb.:mod 'errrleqdæ +so oTle,nb ec
ep eltroc sed erpueT+ ou uo rsrolg 'oogr8 €T 'g+
-rreaq. eT uoT+€suedruoc uo nôa.r îT€ru e11e 6e;r1ne,1
s p +uessar€c ËT + o uT€ur aunrp luedde.rg; eT nêTC
'enb sulour y i re+oT{c€ ue ç su-a8 se^€Jq so;+ soT



neqqar

telgden

saedal

lerl iù.

li-s di-l$if neYdi-lhem ig-eIla ? Niy, Jrenna-Jras : ÂJr-aF-
gaz, ay-ameybun, ikessendi-Ie[laarserdnn ! Yena, Dns
yella-yas etif degg-ulyef-warraw-is inezrura, a&as et-

ne$ut, a s tçeqqu alaff-erbibneytarbibt, atelrkat Daca

na terra- ten degg-u1 nbaba-t-sen d qedfand,ilili. Itfræ

akka, balat( ail-yenlilbaba-t-sen fl-sh ^a, a sen

el$iç. laneena ar teseu nellat dderira, ur ten te*

arad-yerbibris, d elnrnltal I Ya-hÊEn attili.tta-

Alckn i s yenna CCi$ Iuhend 3 eelqeYadeedley a5rn
ayn ur nriwey. tuÊi tasa* !BmeYd-wayn ur uriwey, tug

Yenma-k, na yemntbaba-k, ateqqin fell-ak, la-ûya
na d aqeic, (nla tiaqcict, ) naca nP ur !-idd i$ah ara.

Ateemed yat d elilif adieeddifell-as, ari-ôkanurtbe!-

tuara d*arraw-is, urtniô-ejja$aara s ifassen er:.*

den. Ac-lral en-t ilawin iig-berran di- kald.in d- iuarlaaem
sent eela-jalÊËarraw-elrnsent ! A s eflen snat tseqqaç,
yiwetÉ6arraw-is, tayed inarlaris, nitnibyan a t-ldd æ

win a! eflten aùeiwed eiiurql, neSat i-lnerd ertasæs a-
tejmee û,inËÉarrawis. ndôéfçcent acebbnb adeqqirent
f-edderya-nnsent !

Tqijel yiwet, arteftilt, l-lehrir, f-5riren reqcic.
Stted ank ur yeeçi{baba-sed-yema-s a t tejjr ulac: erm'
tin ternu{-en tin! Uaggi d yiwet.

Èelrlcnnil yef-yiwet, tejjel me44lyet , emi-s €anJr€n

fe}l-as, feÊ6ia enmi-s yul-lehl-is. Yefta-! babæs tearù
ejjwaj. Æçken llLzi f etgera{aç-isdi-rrtab, isuy-efl æ

mi-s di-dduh. Telcks asebberber, ters-eil, t€dred Bebi ur

terni arfrzyetrtmi-s akka ! na-zal di-ddumit.

Lllaçun, yeff-akken il-eqqaçen'- netk ayi-mee $eb-
- 6 -
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bi, ur jeffebY ara I - win ara il-yeqqinei s afus gga-û'

bab, adyili $ebbi yid-es ! QQaçenna tura di-bnadern tig-

gujelt, na d lebyi adilin aÊ, naulacne$if aclyeggujel,

es-baba-s wa la s-yefiLla-s, la ilya ma ttaqcict'. Aya$i, cuk-

key d awal l(an. Ma attgeçÇ iÉi-weef mi uru yini bnadm i-

wayeQ : a mi-s ertajiàIt! trfa d le.byl, adilin i-sin. Neklç

cubay elwaldin am esnat wallen: mner yellaf bab-is, ur

tedderyil u1a yiwetr neY tin yecûeylen alt et$açç. ilÎa d

medden eqq.rfen:l', ' in i-wi mi yekkes baba-sr 
|r 

as yebdit

ara I win i-wi mi yekkes yellla-s, ur as fejjr ara.

S-Yuf-Bebbi, ismeggemma-k, 
.ebnaden, 

eeziz lian, la=

dyaf-teqcict. Ac-ha1 d. abrid, mi ara tfukk etnettut si'

ddunnit, eÙcab, lekJrecltec, arraw-is fulien mutlen-t-iô,

lameena ljas akken, a ten tafed la deeeun i-yetma-t-sen

a s yernu Sebbi cwif. Mi tnuda{ f-essebba ËËannect-a, a

k inin: Ism eggeulaa, a t ig Bebbid lettrneggar.ljas atti-

I i  t t iccicT (1) di- Ihi{ ,  tecqa-yay: a !  nelwal l  a1a awa-

1r. Lli teggujel teqcict, lehduç-is hacaf-baira's neY yee-

ma-s ; ma d eccna-s, akkernniden 3 Jrenna-yas :

A tameezuzt, a Jrelma t

Iseim iYab, tura ulac.

A.lrl(arenni i g telYinid,

La t essefqadeY l(ull-ass.

Lti sliY wi-nilehn rr A Yemmar n

Krefy afud( 4J i-tne$sas.

Lhaguu, na d isefra, naççi d yiwen, ini rliull-ha

yessef ru.lryef'ka iliemel, yeff-ayn reeùnern ul-is, yef-ka

yelnenni, yeff-aYen t' i<!uççen.

Ai<ka i' i i, s-Yuf{ebbi, !is;m eggenrna yessidir mebla
- 7  -  l m a -
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Kle. ù Ày lt ibirççen di-cldannit,, a win tbosç yemrla-s

taezizl, I

Lwal,lin elran, tla ljasdi'I"1eçr! re!îeb€a. At-zik

lhabin taguj i l t  a t t  ayen 1m: s eqqafe.n: u r  teseiÇ wi

t. içebban. Ma tufi{ taqcict ur yemeiu wara cleg-s, fi-

hel nn testeqsa{: ehçu Kan u r d-ekkir ara f-yem-s.

Ma tufi{-! feCUuf uqeffu-s, ur te$a$ae u r t,elkukru,

tehsiÇ d yel l i -s ertaj ja l t ,  t rr  ! - idd içebba ara ba-

ba-s. UIa d arrac aklcn enniden: emni.s en-taj jal t  ye!-

ban : llaca nr 
'yufa{ jeddi-s ney leemuris yehfe{ fell-

asen. Meuiac, ur:  yel l issin elnizaû wa Ia taqbayl i t ,  ur

itegg el$ilaf ger*ehbib ed-rreedaw,

re fait viwe Eans ûanger.n Que ne te rnarique-t-il pas
d.ans la vie, ô toi. qui as perdu ta mère bien-aimée !

tes parents sont néeessalres aussi por:r Ia bon:re é-
ducation d.es enfarrts. Autrefois, on red-outait d.e tle-
rnand-er r:ne orpheline en mariage: elIe nra eu personne
porr la d.resser, d.isait-on. Sur une fi1le qui nte st
bonne à rien, inutite d.e se posex des questions: elle
nta pas eu sa mère. Est-el1e entêtéer effrontée? i1
est penais d.e supposer que e?est1a fil le d-'une veuves

elle nta pas été co::rigÉe par son père. fl e n est d'e
même des garçons: 1e fils d.tune rreuve est facile à re-
corm.aître, à-moins tuer ? a r chance, i l ntait eu un
grantl-père ôu cles oncles pràs d. e qlli apprend-re à vi-
vrel si-nonl i1 ntauxa pas 1e sens de Ia retenue ni d'e
I rhonner:r' et il traitera d.e la même façon a-i s et en-
nemis.

C.E.B.F. At-Mangellat '
'3e tr imestre 1957
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T A e E Z Z U L T

Taeezzult d ayen teffrett el,lawi:r i.-;man-ei:iisett,

hed<i ur yee11n. Tane![ut, r*a tesea aeezzu.L, ur tessee-

lan yiwen.

Alsi i set-ii l-teklç ? LLaû. tid itekksen si-leçzaq i$etj-

baa neY seËê-aYen weeeatt: tfa-

rasen l(an. Laneena, naççi aladi-tuklceçda i d-tekk et-

eezzuLt.  LI ,at  t id yel ,çebbin iwtal ,  t , iyuza{,  i tb iren,

Iebfak. Tcarakett elmal, an ti$si, ara seù. yessef{'uf-

$en, ney taya|. Ll.ati t,id i tt-id yelliellin s-etfucal i-
r ;al l rennset:  Zeitet t  i t r i l tuyen s-I i . iafa, i4eçwan. Ti-

yi+, d agen-e1Vut[ eg-tebhirlyl"ennseLL i zn:uzttt. t,Latt

ticl yelhawacn aze ;Eur, LazarL. Âc hal'-: ;i irvt i A-yeflÊin

tacekkaçL i fel fel ,  a tesseyçet i  ,  aL gez'nett ;  çg ;-€q-

Quf I a L eTd.etLad;rajew ci awren: wagi, afas el-lfayda

ig-esea. Lliaçun, traççi d yiwen.

Taqcict m-ara til, ',vL, s-e16erima-.s ney'$fi-ayn i s e'!!a-
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's€d +uanbu€Itr ou saTr+snpuT so+T+ad sêT 6tr13rry
. ' 'ecT}gugq uoq un ouuop_ TT€Â€.r+ _ec _: g.rpnod Ûe Ïtpuojr
+sa Ti icâd +se T T ?Tr€nb É1rreæd9ad aT rrar{'J9s +uoJ
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;ced gua.rnàô.rd 

- 
a t es s ar+Tr€ r c -' +rrg IInPgg_TTP_j9*31?

arm no sTqêrq o u n sTTB+9q n? 59T+TOItr_€ '+qAp?ssoo
se1Ta lspiduec sêpno dô#td sàp 

-céàtnod-sap 6sti1cle1
seB-+uerrerq sanna] serrçe+rac 'a1nc9d eT-gurroJ 1se,nQ
suïchi àp's;nofnô1 sed {satu 

"3- 
e lirepuàtià3 -'elqrssod
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ac +r'o+ 'se;r1ne no eJm+T.Lrnou
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srap'31ua{o.r9p Trrb e ue f 1j ;îTBJ TT-+se lonb ag

tro TT€Â"r+ uos .red lssne +sotc ra4êiTTJ €T Jnod
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-fi ua +uê++eu s@oJ sa1 anb e c +se gTllcgd eT

. 
'Jnoq

-.,.roq ïe.l^. uos 1 e JTo^€p uos +so 4o auue'rduoc euxrral eI anb iT-1-erpnei
eJoouS '+oeoseJ op 1. ôrt1guôc ep snld q.rJeu âI 1u:1:P^"-:1:.,:iP+!ns9J
xnernâu,p q .repïeie eiQedÉc l1eies .5e91ue1'lo 

uelq 'Tno au Iu'!ur.à.i â'^r1

-e11ruir'i a-p seblnôèsej'sep eôue1lociur1,1-tuolsnlruoc\ es g!'ep '1To're'l1

-uo'€TTê 
- 

t1up-FluâdâC !sleur.tor+decxe dJToÀ 3-s'êJP..l s?J+ âJocua-9igrtês luô

$5ds;*:âîïgi,:33Ë;,:il'Æâîi?Jï:::+i!-.Ë!ijû_':tËirllT'i-,Ëiijil:i.,:'": e1er.1iure1 riôr1n1oÂ'a êuJeltec'èuri,nb'rarluou'eP .eblIDgù ".;iilll;,". 
",

{rter e o er^ c+nol su€p €oue+Jodurl epue.r6 âunlP-+e^sece^1^ +'oulâlll9J+xe
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-Ë111,u.1. aiÀ ei eplcedsB un JeJ+uouj eP sTesse ePn+g elJnoc s++ec

grocga ar

I



ken, i tbeddu leezzulL-is. F-elnaital, ma tuy-eil ta-

ffubt, a I,  tçebbi; mi neûôfet, a zd-eseu t imellal in,

a tett Lezzenz.

Tella yiwet-teqcict, cerken ne{at a-e$na-s akra-
ren, anni ssawden tiqe{eit l3-lgemsa neY na se$a.

Ma pura, defi-asni qqaçet, tull as, $ati ttin ara
tafed tesenzzul, liaca ma .tufa-il yemn-s ; wanag tihda-

yin yeyçan, ur [$eminet "va 
sr-teezzaltr. eela-l3a?ef

edhat g-leqçaya aft A-wayen heff{et, din. D acu-t ltan ?

Aheggll Ûayen taqcict tetheggi lqecc i-5rnaris.

l,Îa-siwed tekcem ifsanen emtedden, t3as u.r ti,.eegê

ara, yili eennqer! yeryafen, akken yeblpyili, teæer

i-cwif yef-{rerllaz-is ara s yellalten ssyear-da cwit gge-

drimen.

Leewam inezwura, ur sgeeut ara alas, meeûa, semal a!-

lesserttaa etnetlut tiqejjiçiæis !!-e$$an, semal at-

!e!$emin ar-t,eezzult- is:a s teqqaf : uladnelckdee-

li gginarirv ! A$ezzenirfur ssya-w-esya ayen mi tweeea,

meenar atas t,id yejjajawen leçpaq ËËebban ney ye!!aÊ-

ren i-yergazn-ennset. lilawin, dirney0e a ô-ekkse{yi-

wet ur nesei ara aeezzuL.
F-elnital, ma sean leçgaq, yill tatrfaçt teftta-yas

al3{anr:6gu sFâ tefdem teslit elrrr,uieezzn1? AA-iibtalF

bibt regsellhr ur t enkecgf ara, eela-batef s-tu.ffra i
jjajawet etlawin, rulaê a s lnit tefla a![arls. Ti-

ltua1-enni{en, d Jre@a-s i s yejjajawen; neena, rrara

tledden akka tnettut, t i j i rat in ara! iwalln as init  :

Tihin, tâtbamt-is f-eerur-is aæuealus ! eela-ljate ti-

lawin neffa, ur ast ikeggn ara weljlgan ul llacama seatt
edderya. Ula d aldcen, ur lkalet ara ff-erliaz : aæak-
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-uoc +uaueJgr ser+ enb seTTe-+uoru a.loaro +a 6s+rrBJ
-ue ssp +uo sêiÏTernbsJoT anb uosTBItr rnaT êp s+9r9+
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.uosçern e1 suep pelrl pua,rd aumeg: arrn snld sreu 5as
-oqc pue.r8 sedluo.u saTTo 'segmre setEgna.rd sa'1

.Breuuop Tnï T.zBE uos 'sdue1 rre sdruel
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€s+no+ ap serpuelared a1le 3lualeraTTTaÂrns €T s+uor
-ed-xçeq ses qo-secne 'e.rpue.rd uelr lned eu èTIo Ts
augrn 6allrrrre; a11eÂnou erm su€p egr+ue sToJ êuJI

'srnoÇ
-no+. esqad ^f allç:eun eelec : neessnor+ rrùsT ap TcTros
aT e,TT-+-e+ser xneT enb .sapn+9 srnaT op +e eTocgrÏ
op gdncco 1lrdsa,T .+eJJê ue .1uo soTTo : e1dtexa,1
rérnrop .ma1 rnod e.rçFa êrm sed luoru seTTe 'su1ou rtp
31s!a1nc9drrn1uo;es Tnb sêTTac +uos ser€;r eesselc ue
+uoÀ . seTT-r.t ee1 enb .slnclep '1uæe11an1ce 's1e1q

'€tuo'+noul
:rTs no bulo ap needno.rl 111ad rm repgssod € Tssng.r
+T€ÂB 'arEq3:uos ceÀB agTcosse 6a111gr e111ed eug
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lcen qqarelt.sat-. Êu'tlult ,:.g,rgaz, rur tessiil{ara a4di&rs,

ur llegsb ara tasanrt ina !

Ula *ilawin y sean edderya, seeeut aeezzu!, eela-!a-

!eç dehhnt, yernu'wa$i d elfeç{ f-etne$ut. Dacuye!-

tawin tilawin s aeezzul? Llatt tid'heçsenyergazt-en-

nseù : rrara ô-awin eruleena, aseqqi, isyaçen, ezzLL...

Niy, ayagi yella waya i t yettabaeenl trhi, tane?tut

5re11an akka gr-ilfufaf , ilaq-.as a$eseuzzel : detheqç

is : tiqaqqacin ËÉe55am ala nellat i t,et, ye?fan; yer-

nu, mçgi akken ye,twali wer}az i tetwali tne$ut. Ta-

neltut i il-iteldrsen d ne!!at, {ewrey-l ar aeezznl-is

s a$3an i ô-ye!!uyal, a-$teç a$eklses da, âd-err ar-
da. Tame-ttut il3eddmen akka, ulac fell-as e]eib. D ec-

ceff r rneddn ara ! iwalin a s inin: t$ellu algljaris,
meena liull-rya ay$-epça d a$jaris. A@akken qqafen:

iblanen d iserfnfen! laneltut, urilaq ara aflessee-
lam argaz di*ltull-ci, eela-ljafeç ir$azen, yelyid-i-

ten ecc i .

LLat diyen tid yeseuzzulen nur eseit, edderJra, yili d

irbiben. Tigi ldcatett tannurt i+e$$amr pebbiçetltan

i-ççuli-ennset. Abb* i tet, yesean ur lreffd ara ta-
qefnryt. ZçalL rlae el$lç gg-erbiben, XeBu nr asett

yeemiç dra igael weblgam. QQafet-as : NfulFett atueq1et-

?uf : aneltreç ltan azenmur ! mehsub, alaay€nggatù, eI-

sat, keddset ay $alaset ; ayn-enni{en d altelle$. Ac=
hal d yiwet ur nlleddç ara nadi ula Sandelt'Ë6ergaz-en-
nsett : sawe{ yessufy effulir nuteË,iakknaraddutt yid-

es. Ti$ir m4 iemeet, cwit weqbel, meeduçit, eela-l3aleç

ac-llal d yiwet ig-ee$ben, ?jeOnett abban s-enneJrJra.r âs-
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€ +uo sTBItr s+uBJusrP s?d +uoru sfllllal sêuTB+Iac
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-au 
æeJ €T 'sorJJmoS sep luos 'uo-11p
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rmæqà sleu 'uosrern eè epTâ' aITo s +uorTp 1sr.re 4ae
luoariea è1 pb suê8 set-'sa1ra3 'ræTq ç slole sed
isaru oTIa : or+ne rmrp race1der rnod 919c unrP sroT
-e ùuerd 

-amag:ef 
: e&uqu nB +uaua+cexTp all;o,rd elnc

-?d aI enb .rarnsse elncl aÇ 'uoslenn Bs suep essoJ+3€ul
+ûeupr lsegËaæJ oun_rnod 'ormaTs e1 enb q9û €I
sad ise,uæriq,1ap ànb11dorT 1e +Isuuoc sa1 1nb a1le
+se.c 3e&ug rm rrtoseq rTo.rre +ned +uop sagogc sa+T+
-ed eelsê+noù 'Teulrou +serc s 9+9c'êp er++et +Top s9+
-TncTJJTp se111ed eITTiE ceÂ€ sasTJd xne TsIrrB êrrnor+
a s 1nb eæg: EI 's.to1y I asoqc ax+rle TreTq +rIeJ TT
61ue1.rnod +e ! +TJSns,€Tac enb lueuaTTlveJ +usTorc_sTT
tétràq,tep'3slôq ùp 'eCes semr891 sanblenb 3rne.r8 e1
uoèleui- 

-BT 
€ 

-g1.ro<iae 
+uo srT prapnrr ! +uaFTTqo f, saT

sTrBItr se1 's1o3:ae6 eauartre Â saT Tnb oc-+sarrq _'9+
-Tssecgu erm 1uemenb11e.rd +geTÀap rnoT €Tac rsTnd .+a
.r:o11cè.r1s1p otm seTTê rnod 1se,c sp.roqerp ! sTncgd
rm +uoJ as s+u€Jue sep +uo Tnb s@al seT ægn

lTo+ € +Tge gTc e1 anb sed a1fuoc au 'laru uo1 ep eq
*no+ rif ;msei;re1 €tgss€+ s€d sarlr nl enb 1ue; 3 rlnog
-nog ep ss1msJss[+uasTpflllloc : sT.rBu srnel ue ecIrBT.I



ni jilet, fîyet tifettnsin f-etqeç1uyt-ernsoË: i"nir, tu-
ru-f titt iyetlten s-yi{es, nuteti adesltadetl 15Si qd-

yili $ebbi di-leewn-ennset! Lameena Sidi gebblur tett
y"jjuj" ara : nr yegllq.ËË-"y ! i{eggee, lFeglaf rin
ni yga $awil.

Tametutur neserara dderya ôina teseuzzul, eela-{afeç
teqqaç-as : naggi ylru atban: ersey-d ltan d elmersul;
ass-a l.Iiy, azekka ulac-iyl. Tigi, $as eezlzLl ar-at-
welfan ny ar+ergaz, ul-ennseû ur yethemi ara, l""q-
qifË,-ett tlina !!-erÊaz, kennzet elfetta, adrim, leltrir,
elhaçua ayen weeeatt, a t efltett i-yema-t-sett, qqaft.

as : d aya i nerbeh!

lleenar llatt tid iheddmen abbnnr s-êlltrêffa. Tidak,

[iô nessiJren s las fulret, ÊË-qfga*."r"i.dr{ ee$betir,ay
ecqit ara : 7çat adeiwdett a$lgarenni{en. Sidi Bebbi
yelheggi-yastt-iô tafna! g ara kset ur ebnit.

A,btlan deg yella lwacu1 yili eumet etlawln, *ltull-yiweû
d akken teseuzzul. p-slmital: na rntiermalet snatùlr-

{in, zemret, adejjijwet s-tuffra. Dina, Leezz1èn ËËe6-

lan el-lwacul teklcenil si-tnkkefda. Dinna ead, æltull-
yiwet d ayen nitweecÉ; yerrxr wa ykerez ar-elteçb, ra
ar-eccefq, b'eeda m seat f€ssr€rnseû tilnegyin, a sett
etheggit, I akken, asmi ara jewjetr ltull-ci adyewjed.

S-ennig wayagi , Lrgazen f36e55an el-lwacul tculirn:
dya tilawin Sen$unduqet. lillwal, naggidanejmne kan
i jemeet, : llayett-ed ayn i seË ugin yergazn a t-iil

aYen, ny ayen deg'Çeggset, an elqa?nra : llatt t1d ten-

led : zenretù adezzenzete taqeçluyt-ennsett aktcn a !-
iil ayet,, eela-ljaf ef tessett-e! Éeddac d abrid de!!.ass.
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.+erx€ sûeE +[FÂToq uo seÏTernb +sorc : rêJnc
-ord uorsinod6elgl JneT æIe[E 61onb elnodrtru +usT€rp
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€ree +no+ 'ege1.ra np rtof a1 61su1e s n'es".xor+'1l5ï
luaredg.rd reT.rertr € sêTTTJ sermaÇ ep +uo lnb se.re.tu se'1
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.gsued +uêT€ lf saTTa,nb sues
.gfræd .rna1 atod lrrertop.raa 9rd a1 reÂnôx+ BxoJ rnat
neTC ! ae191nbu;rg eP saTTa lrod ne11 sed cuop e .rt,u
TT 3 ên+neourr +uoreÂtror+ uê ss11e t.rnp gTTTtÀ€r+ +rrcr
-nB ss1Ta eo uosT€ul a++oc .ra111nb +uaÂTop se11g argltr
Ts senb luerrestnb sermgg sgT +uos ec : e8etçt.rneÏ €
+ueue.recuTs +uenoÂgP as 1nb luepuadec e ua .f 11

s+rrpsrB es ua 6eae.u";?ffiuui3dïl3*L*3îï: tiil;
e11e,nb ê c +no+ uTJua 'a1os 61ræE.re 'rnoçT_q +uêitres
-na1cga_d 9+ec ep +eu +e TJm uos ep alqlssoct snld a1
.r41ioid q- eqcæqc eTTe s e111nbue.r1 steæf +seru êTTê
.ueTq. +uflrrBrT TxBu uos Ts 6e11rue3r 3T Ts qU[ '+rres
-eed -ua,nb 

slns .f,ueÇ : s.rnofnol rnod 1ou R s€d +s_eru
uosT€ru o++ac s Tssne aIIe 3+Tp as eTIo .rec a1nc9d rm
s.rnof,no1 +TsJas s+u€Jxerp sed e,u 1nb eu[nal eu1

r .1Ed €s euuop
Tf unc€qc € s a+Tnsue rewropneq€,1 .rnqd rreTr ogrc eu
IIr 3 ged e.reuuopu€qe seT eu TT 'sTsI[ I epT€ ue euueT^
anal netq enb :.rep.:s8ea ç,nb luoru saT1e 1a eru811e3l
€rrres aal1g:ortt enueÀ +€!a er+n€ oun 3 sepTÂ suTBItr soT
rg"rddluaar.ôp se[e 3seÀnea sanuaÂsp ! uosT€m rnal rnod



$layeË-etl diyen ayn-enni{en i tl i$uççen, amnifelf,el,

eçgabun, lehrir, uÉ uyeo rellasæn altian, naggi d a-
yen g i ggaren imarrennsen yer$azen.

Tielti d irSiazen i$-elcuhunf-etlawia, imir.d rn-

tetti ig-eljihln. F-e}nital, na yeÊ6i-a elgelba, nu-

t,eti adejjijwet ennefç.. Aya$i yeweef i d annect'a ig:

esseylaSno ihlFnen.

I*iazen meffa ?fan senzztrlet etlarin' m€ena LLan yi-

giad yesneemalen ur ralan ara 3 ltserara]inr f-etrnitalt

tamettut i-yell,i's lwnni telheggi, rrinna ?fFnl6n d gat'

ni ara yheçlen: dya, ayen yelwaklcsen !!.e1be1 d a?as.

Meena, i$ad yesneenalen lmahnapçuçar, d wid ifelr-

men nlac ta$eççaçt e!!-aYa,

lTanâg riyl{, rrara walin taæf[ut akka te[!aÊer,

teseuzznl, ridak fsd*içen
QQaçraset : ay telgluntl
ka, hataya, culac adçuhet'

lhrll-ci f-etlarin-ennsen.
Imir, oa yeejb-itett ràIc-
s inawlarennsett : ur a-

sett-itl yeÉri ara kra n-errbeh, sare{ ;reùt<sasett-itl werr

gaz; yelffa lnmn fell..aseÛ.

Ac-llal d 5riwet i$-ebran f-tukkefda èqiijer, yer-

nu ademut elhecnat, ettaddart ara yesùeqsayen d aaa f

i brat, ny i mrbet.

Acini t,ilin LeezzLen?
D

EeIa-$ tef tllarin Si@eggein t
tfaçaçet, !$eminet, ltan i- teç-

diyen, d ir3lazen neY tldfafin
ig-elarrin titarin aile$efErett i-

wihin-ennsett. Tiltwal
i tett iheççen. D aya$i

eezzLen.
M-ara ô-bedren ddn im aeezzulr qqaçead ir-it:

f-ayagi i *enyuffareû etlawin. F elmttal, na hedfiet eô
- 5 -
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+se. c
.rq .tueqæc os saumal saT TonbJnocl lserC 'T€uI
:'Ë.rnôçtro+ +eæ 3e1nc9d np eT.red uo Trrenb

.BTec +no+ ep sed lued_nccors eu
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's+srcas spuoJ sep ressgw
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-seTTeq sap no STJEItr sop O+rtEJ €T _r€d Tssn€- +ue^nos
spù-.de1"io8g'aei.1g:ord op sapTÀ€ ts€snoTTTdse8 luos
TnD seumêr sap os
lnec € tliedeunrc ;se1nc9d sac s.rnccno+ cuopçonbrno4

's+ræ.zed srreI zaqc +ua.u
-rno+er saçelodb.mod gseglloaua.r +uos saTT3r Tonbarod
apuaùap epuoul e1 +no+ Qo àfu11t,r tm .æ111nb ep a+uoq
e 1 raifnsse erocue +uo+Top +e suoTsT.tlorc seT rrpuaÂêr
+e guJno+9p I.çoÂ€ rnod sa9Tpnd9.I +tDs dnocnBog

-rr€TJuoc€ï : +.ra^noc9p +n9+ € ffirlor{,, n#lBïit3Ë 3;
secrraqc ep dnocneeq snTal o+sor au TI 's+uerad_s"meT
zeqc 

-lualaeder 
se11e 'uou1s !ue1q lsarc 31ue8ue.r.r=

uor.s saTTa Ts 6sao1y I .:EarrfnJ snou ze1Ta snoÂ ! sân
-ureJ rn€ +uespua quoTs_T^ordsel sa+not 9Tc stlos +ua+
-1em s11 's.ro1e 'e1nc9d_T.ros err€J {noq o1ol surneJ eu
-à,nb lrieloasllpuenb rsdu"a+ np 1.reda1d a1 3s1eg

elaed aP sed 1uo.r
-ne te,u s11,nb +ueÀEs 1nb rnec +uos ec 'trto^ ræTr au
ep +ueTqulasTsr.re 1uo; lnb xnec sT€![ 'suToul-uâ sTcnos
sànbtenb- ts1!-1uas1pes 's.rnofnol era;: elec 5e8.rrrp €T
+ueunâIeuç:+uorri€ ua çnbxno +sero en! ueTq +uo^€s gTT
æc tsàttËtses pp Trae€tsnoit+ np egdnccog.rct æe3: au
-n +uaTo^s1t 'eldnaxa ,red tTS 'rTori ueTr eu op +IrBTq.
-{râs 1uo; çnb e ua f, TT sTw 6sea.lâs9a sêp +usûe'ÂT+
-rnJ +uoJ sæeJ se1 anb +TraÀ€s seurcq se1 snot

seIITurBJ saI euTnr lnb elac
+se..c 1a eaea8 aJTBJJe erm +sêrq '9t1Tou €T +uotrtuâÀ
ua ee1To t9Tq. sp e1qllop rm e+rodde glûoqr1 Ts : +uap
-Td€TTp sælaJsoT 6sereae +uos setroq seI prrelQ



etlawin s-ennecfana ËË-elpnr I s tini yirt l-tayed :

Itrm ! kenn tceïfç$ kan d-ukeddes L<eezzul-tn I 4 ec-

ceç! ar d aset yuYal d ineryi. 11de$' etrf,Fu,eezzul'emi

allentteç, alleggatl ur tesel ula d ac€mna, eela{1afeç

lcejjiuen medden g-eoeieezzJ.en z d eleib 
"n"Éfan. 

,

lameena, llalna qclafen dir'itr yella uaJren deg

yelha. Yiwet-tmeffut alcka dya d ênn-,reezzul ; ne|lat

qnat yef-s tallas ; tijiratin qqaçet-as: tihin t"bl"

argaz-is; NeSat nedtit telha kan s-e1q!s; ta$gamt-isr

akken yella rass.i t yeksa ungksa, D e$$eltllr 'tjemea

wlt, ayen mi tezner. Asi i€'wjett yessl-s1 u.r ! yerri

lhewj ar-yiwet ; linll-ci tjebd-it iil danelllan ; ar4iaz'is

tessafs-as taeÊent, ne$at tedlâa-d ur temellcam ara. I-

nir tijiratln-ennl i s yeqqafen teblaetBapis ennatù'

as : Atan ! laeezzutt-is ala isy i z<l-efiËi ! Ilata rar

da yelha ueezzul, wanag tanetttt ur nelltebbtç ara i.

wzekkar ay.rr i il-yeflta $ass yegga-t yi{, tima rur! Je.l-
wij ara ccçeer, telha{ ltan$eebbu?-is, tesrebl}-i!.

Aeezzul diyen yellra r yellaf-it bab-is i-Ieflef :

aretnettut eryerbiben ur nesei ara dderJra : heddfen-ô

diy lehrult; telili lqella reç9ehlia. Ihl, yelha win
yelhebbiçeu cwi! r ye1la wasÉ-a, yella lzekka! ÉeIXa-

fa naggr alckn ara yesseYli bnadem a$3an neY m yI""lF

hit gg-ulac: wa$i d elbafel.

f,ull-ci yef-tneF.t i ! tella. Aklcen yeb'F yereef ter-

Saz, tyelfil tnelfut "na s-ethila ana s-tiltlleçei ana

s-leltdeb. Aftgan, gr-ifassen ûnefiut i$-ella : lgas ter

yel ney t{eggee neY tef?a, nr yeznir hedd ail-yekk er

nig-es, ala Sidi Bebbi ! Glemtetr naJreûfeswergaz ta-

netfut, na ytjedn-as leejeb, alinret ny adicutlfell-as,
- 6 -



lsorc saaalrd BT 6sêcroJ sas so+no+ âp xe1Te .f -'er11eq
é t-+ned 

-tl 'ernuegr es .re1eu +naJr eumoq-rm 6eldrexe
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e+snç cuop +sa TI 'g+Ires ep_sâÂner{9 sar suep a.rocue
no aTTTUBI ap Êe+gJ eeT .rnod sesrD(tgp sesso&t ap sac
ar st:eù nô s1ræSruasues auulal €T op se-c oT sEeP e-auoc
3r.rueaâ,T rnod àtl+n er+g erocuê +ned eTnæd aT

'ssIp-usur.lzto8 es aP arib
edncco,s ou eTIe :.raTJsuI es eP elrtTp-sed lsaru a1la
'a e11ànnb ac .rrtoCal .znof ne a8uau lnb 'uleuapïaI nE
æd es.:ad euràb æaJ atrn,nb sTplr€ù-'esor{c euuoq erm
1se alncgil alqo sec nn €TTotr 1-91.rôctctea € TnT e1nc9d
uos enb rnouuoqrTsp +sêrC ezêdo^ srtoÂ 3 +uaTBsTP seu
-TsToÂ sas 3sao1y 'eIugur-aITe € e+uoq BT 9+TÂ9 +sers
+à Tæur rDs gpT€ € eTIa : enbtS:tu8eu 1te19 +no+ ! uaTlr
àp iuerenbrrâ'aueelfà tlue;rgt.rsm ee saTTTJ sas pnenb
.ts*ine i lpanod atta,nb n9d d1 +no+ +T€sssupr arrernb
+éa,C .+TB+? TT sltrnoc schral aT-+Teuard uncaqc 'oIT9
àqô-:IEmnTrr.Eù np +T€+ue+toc as 'a.rançd €T 'eTTg I Tr
-eu uos arlmralle : +æTBÊTp sauTsToÀ eas :saTTTJ ses
-ne.ry.ou ail 11eae 'a_1nc9d rm +T€sTaJae lnb atlllreJ aun
.lsul1 .treiq{éa,c enb eip uorl Ro suoTsecco,sep e f
IT .ii{tr +lôé ec onb aslp uo,nb ueTq '+Iretrreda3

'n^ TEUI sQrl

+serc selncgtt€satrcJsepluenbm as $re8 sêT r€c 'ue1.r

+uolutTosq€ €.u oTTarnb ,ra.rnÇ +a .raFr €Â srmêJ o1+ec
ârnon r,mciresuàg' àlndspue BreuJrno+ elac enb .rgls +sê
TT | àTnc9d r:cr+ress€Ille,p enb sadnccorl eT n1 iTo! | t{O
:-ealrte éun R +rp ou[Eal êtm 6+ue+iresTeTd uo 'aTduêxo



d aya ; ne!!at, ddeewa-rni allehilu llan, ur et}lellu a-

ra: aletnadi l tan anda ara s etsit ,  atdeffer ttul l-ci

fel l--as; ai l-esseË6ay tuff ir in, a s teqqai: eê-rus-iw

i  d -yavhe l :as te t ' yez ley l  D  a l "a  f  i  s  eqqa fen :Ày=

argaz, ay-ameybun, ikessenê-le$Ia aeserdun. Ur yez-

mir ara d elmrhal adyecfu wer$az ff-ayn i A yeËËi na

yeltfa ney m zal. F-lemtel, ru, y"6Ëi-A ameelaq ËÊet-

sun, ayn i s yehwan a t teffer deg-sr' û F yeggdr ara

tamrwt. LLan lergaTsa ur neqçiaraafl m4i ayen yel-

lan d-nra5rn ur nelli g€t-e$$awFennsen. Ma twala tne$ub

icukket kra werfaz-is eny i{alt ff-ayen tellden, a d-es-

senser inan-is ya lultan ultan, aÇesneanal ka wer yedfi.

Ndrk, f+kka wa1ay, 1lat etlawin bezzaf heçcett:

Ssultust-ed inan-ennset alclrenyebyu yili ; 'yeqfa Bebli
acu g-e$zen ÊÊ-eYyul : yekhs'as acciwen.r Linnnsr naççi

d lehçis-agi, yi l i  i f l -eççat, reknal g-at-!!enginr.

Lameera, ularma ttilawin l(an i 0.neksa rSIim mç-

çi d nuteti l tan: u1a d irppzen weefit .  Yella deêê-a-

wa1 : wi ttaroren bu-ceeç uqadum? L[anwid yeljihin, wi-

yL| zqiçzigen eddumit i-tlawipennsen mi ara 
. lcutlun

fellasett ; tiltwal, llas ur tçen6a ara tneÈ.uù, Eazen deg-s

qqafn--as : awi-$-id neY eglu-it yess I mehsub, na yella

kra ur ten neejib ara, adeiwden ej jwaj. Ti lawin f a-

Fa nl i len leFryuÇ akka msakib, urtkalt ara f-etrneddit.

ennset: ihi,  t igi o" $eddmeû' ara ayn igelhen.

Ihi, m nebya annenqeÇ aû ecceçç-agi, lel(duli, tuf-

friwin deGg-ulawn-enneYr yili nebya anawe{ ar }amn,

yak, nennad yagi : ltull--ci ;r-ir'as.rerrttmettut ig-el-

la : akken tenria yiw.t : arga'zd elfeb€a ufus ettme!.fut:



BT .r€d 9nbnp9 +se amroqrT :ssTTa or+uarp sunrl +T€sTp
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qTT '+g€Tdep-,rne1 osoqc-e-nblanb Ts tlà t9â e sT€T^ !9 .Ëfac'no-tâàc lour-a14odde :s.rnp 1a s3:ueaSTxe +ucs sTT
.ârtres âTrlroo eû s € d aros âu grre,nD Tlgro 'æræ sro,T .qiryç àuùoq qÈ s e'd 11os eu.àrio,n! uelq i"qgÏ fr9.I .9+@s etruoq qp s € o +Tos au-gTIarnu u€Tq -aligur sToJ
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JnaT e l.uo.T seJtnerp :luadTssrp Tnb e uo it TT ?'.ssqc rnaT € 

-+rrôJ 
se.rlnerp i +uadtssTp-Tnb e ue .rf IT ^ èssq?

-elsnoin ép rneq.rôd à-t srpp'earrelirroc +Te.m€'çn$-: sed
uo-+Tp eu 3seTTcrJJ:Tpluos TssrtE selrItroq saT '9+9c "maT
ep s€d + u o s êu'€I ap uToT 'fl+Jo+ sêI sno+-'sæoJ u o 
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è 
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eu"".Èi 

'ap 
uiol 55r+ro+ s'41 s-no i 

' rs
ns suoTT.IB(i s n o u ênD uoTq'+rr?puêdac

J
sàp 1no{.nrs suoll.retÏ-s à o'u-ertb'uoit1 r4

enb 6sanue+o.r rsur€ s e -d *"r.llT* :3tÏ3=iË:i53*"3i
sep rasnJor TnT r n o_d aW_,T suÉp € f 11,nb 9c +TeÂ -€s neTc : s^T.r.r€ llrnb Tonb eJr€JlerP +uêrT+ gs saT
-fo 3 segsnJ doJ+ +ucrs soumoJ sep LraTq 'Toltr uoTgs

'gssed +Te+grs ou usTr Ts elil:o.a .r13e 1e e.r
-T€JJerp _aa.rt1 as_Éà1q'è.rnes slie sesoqc enbianb n,r e
T'ro_or.rTro_àGnos TTrEb 1To4 êuuÉrJ €I TS 'Lroslrsm JT.êT srr€p
s€d € li,u n o E .( _Trrnb a c +uqnnTosqe +uê.roirËT sIf-re+
-re3 .sEd E.rÀoc.Iêd€ uots eu TT :€.rpno^ gTÏerr].c gc Jas
-11!1ons ue 1r.erI q11e 'apneT^ ap xneec'roiu ep leleaeqc
u_n saTc.uoxe J € d _.e+,rod re TTrs 'uou no JTJJnS g+r,oo
-dB rTrnb oc Ts alditroc apTioJ_as gTrmorlrT gnD aTqTssoomE
+s_o tj' i +eûufr u n quuoc'e sduzqc rtrd'àgu.rnof 

-tis 
assed.

1nT, râunô'q à;nr.ed aT :aqJe o*d ac 1T? ûo,nb'e1ac .rnod
îsorc '"'Joflisau -1TrT +ns+sT€^ o[,:stuT€ttr_sæ sJ+ue +sa
Tr 3€.rrp as +a â++oÏ{c€c u a s+€Td q+T+od suoq op eroJ
as ê T T o:+r'-o+ €.rolr[trIssTp +o reFuaÂ os € Breuc.;ral{c
aTTA :u e T J B"IêrruopJec[ Ou +O €.rAiI:"reJ a s ATTg '+no+



akkn i s tessay tar,numi ar"a yili. Ihi s-ufus ef-Beb-

bi, tamcffut tezmer ; beeilama tellla s..:ssfa, d ecceç.[

Sidi Bebb. o. ! le$ajaara. lameena r !as s-egul, aSeS-

beç : ayagi, naççi g-yiÊfuss ara d-yas. Yernu, d. acu aft

I ara ! yamen wergaz ? Ma Snra1a ur te$e{f r acerme. fell.

às, ma tessef r,ah-it ssya ar da s-elhaja, ula s*arîa), a4i-

dan. Arga z ara yrvalin tanelf ut-i s tqeeeed akka tikli-s ,

ulac asawen dqeÊsar, nehsubuiac tutra, aJren yellan ltan

einani, winna, annect tebyu tekk-it eddunnit, adyuyal

a ! Jranenr adyefhenale lbif i telnadi : ta$fant-ennsen

a d-ezg etqeeeed' adeicen sliser. Alcken eqqafn at-zik:

$S-e!$an, taneËut delsas , argaz dâjgu alems.

Ljenea ressarlj
Frivrier 1!lB

femrnes corlme ellelrhabitue, il se-ra. Êr effetr âvêc'l-taid.e d.e Dieu, la fenrme est puissante, surtoût s i
el-1e se conôrit droiterent, -Dieu n e iraband.orurera
pas. trÉrre si ctest trèslongr.1urei le' irat iente, A ce-
lae e}le nf arrivera pa3 d.ans r:n .iour. Quf est-ce qui
anènera son mari à I-J.i iai:e confianee? Stit se re-nd
compte 1ureIle ne lui cache ,rien, s i elle -l-rd fait
plaisi:: ile te;qcs en temrs par ses aetes ou ses paro-
les..Lrhomre qui voit sa fennre s e cond.uire d.rôite-
nenhr sans d.étorr::s, ctest -à-d.ire sans ûaL,irr,1:teri-es,
a6'5r em piein .'iour, celui-là, tôtou tard., flinit par
avoir confi-anee et cornprendxê qrltg]1" ne cherehe que
le bien. Leur r.*!nage sera stable et il; yir,tont d.ans
ltaisanee. Coune disaient les anciens: la fenrqe est
le iond-erent d.e 1a rraison et l,homue e la pourtre cen-
t ra le '  

' .E.R.F.  fà ' r ier  1g5E
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